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sans aucun doute une catastrophe, 
la jeune fille a résolu de le préve
nir s’il était possible. Miss Em
mons portait justement un jupon en 
flanelle rouge. Elle se l’e.-t arraché 
av»-c précipitation, et, sans si pré
occuper autrement du désordre que 
cela avait cause dans sa toi K tte, elle 
s’eat élancée au-ievant du train en 
criant de toutes ses foi c s et en agi
tant son jupon eu l’air. Le mé
canicien a bien vite deviné ce que 
signifiâ t ce signal imp ovi»é ; il a 
renversé aussitôt la vapeur et le 
train s’est ariê.é à quelques mètres 
seulement du >ail enleva.

Tout ce.a n’avait duré que quel
ques instants. Des que les voya
geurs ont appris ce qui s’était passé, 
ils ont fait un-1 collecte entre eux et 
ils ont offert à la brave jeune fille 
de quoi acheter non leuiemeut un 
nouveaux jupon, mais aussi toute 
une toilette en soie si elle la dési-
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meurtre l es murs et le parquet 
étaient tachés de sang; 1 était évi
dent que cet endroit avait été le thé 
â re d’une lutte violente. On rv 
constitua les souvenirs de l'époque.

Un se rappela que trois ou quatre 
hommes avaient été vus à proximi
té du cottage dans la soirée du 4 
mai, et le signalement qu'en don
naient les témoins appela les soup
çons sur un marchand de glace 
nommé O'Sullivan, et un détective 
nommé Coughlin. Ils furent arrê
tés. Un autre individu nommé 
Martin Burke, également soupçon
né. fut arrêté an Canada e: extradé. 
Enfin un membre influent du Clan- 
na-Gael nommé Beggs. et un nom
mé Kunze, qui 
compromettantes, furent au. si mis 
sous les verroux.

Ce sont ccs cinq individus qui, 
apiés une instiuction lo.tgue et d f- 
ficil, vienn ut de passer en juge
ment à Chicago. Jamais depuis le 
procès des anarchiste on n’avait vu 
une p reille agitation dans la ville; 
jamais un tribunal n’avait é.é as* 
sailli par une oareijie foule. Pen• 
dant tout le temps qu’ont duré les 
débats tous les membres de la polie-; 
gents 11 détectives ont été sur pied 

jour et nuit autour du palais de jus*
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PARFUMS ESS.ORIZA SOLIDIFIÉS
PRÉSENTÉS SOUS FORME DE CRAYONS (12 OOEITS DÉLICIEUSES)

Il sujfit de frotter légèrement les ol’jets pou/ les parfumer
(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, etc )

la. LEGRAND, Fournisseur de la Cour de Resale
207, RUE SAINT-HONORÉ, PARIS 

St vendent dent toutes let princ'pelet Perfumeries, Ph,lH et Drogueries du Monde.
envoi fhâhco de i-aris nu cataLixiu» n i verni

Pe peu d'usure

^—:
>1^:

Nos.
Nous exhibons présentement ce qui est. sans vont edit. 11 

p’ua grande variété en articles nouveaux, choisis et utiles pou
vant faire de très agréable cadeaux de l’An. Aucune maison 

I d’Ottawa ne nous égale.
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douleur ni chute du poil A-i.ple par les r/Wri- Q 
iiulrra renommes ; éirrrure, cntmincnre.jL 
hume. etc. □

Guurl-on rapide et sûre dos lioîtcrire, Eon-T 
hiim, ErnrtM, Motcttce, I. Kiii-r- Q 
gumenls des jamhos, Suros, Kparvins, < le. Fievul.ilf 7 
et MOSoliilir infaillible et sans rival dans les «n- Q 

. - — — pince, iutarrhee. HrnnchItve, Infiammalluns T
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on le sait s'est termine à 
p oeê- des meurtriers du docteur 
L.ronin, assassiné le 4 dernier, dans 
les circontances mystérieuses qui 
ont tenu en éveil 1 attention pupli 

aux Etats-Unis avec autant

i, comme 
Chicago leCes {instruments sorten1 des ma 

nu factures Steinway, Chickering, 
Haines, Emerson et autres manufac
tures bien connues.

JOLIES Robes de Toilette et Dolmans doub vs en four
rure s; Châles en laine et Articles en laine tricot

NOUVEAUX Manteaux Dolmans et Gilets.

e :
8

a’intensité que le procès des anar
chistes qui s’est dénou* il y a deux 
ans tar cinq exécutions 

Le docteur P. 11 Cioinn appar-

11 a fallu plusieurs jours pour 
constituer un jury. Les audiences 
ont été pleines d’emotion; des bruits 
de toute sorte ont été mis en circu
lation, et des incidents singuliers se 
i-ont produits. Un a signalé plusieurs 
individus, assidus an audiences, et 
dont les allures suspectes out lait 
supposer qu’il étaient engagés dans 
quelque complot ténébreux. On a 
elè jusqu’à dire que, si les accusés 
étaient condamnés des bombes se
raient lancées parmi les jurés.

Après la ciô ure des deba's, qui a 
eu lieu srmedi, des seen s eiranges 
se sont passée? dans la salle du ju* 
ry Onze j irés étaient dés le com
mencement d’avis de rendre u i ver
dict de culpabilité entraînant la pei
ne capitale. Mais le douzième 
nomme Culvt rsVbstinait inflexible* 
ment, di ait-on, à o nuer pour l’ac
quit ement.

Ni lui ni ses collègues ne vou
lait-nt cé 1er Ou a parlé de cor 
rupt on, d intimidation et u êine de 
complicité ; mais il ne paraît pas 
qu’au cuue de ces hypothèses soit 
fondée.

Culver passe parmi ses voisins, à 
Evanston où il reside, pour un hmn 
me très opiniâtre dans ses opinions, 
elles sont arrêtées; mais honnê
te franco et très loyal eu affaires. 
Ou le considère comme incapable 
d'une transac ion de conscience.
Un instant la scène à été tellement, 
animée dans la salle des délitérati* 
ous qu’il s’ert cru| menacé de vio 
le' ces. 11 a frappé à la port 3 en 
appelant au secours. Lliuis 1er, en 
voyant ce qui se passait a vivement 
referméj la porte 
prises avec ses antagonistes.

Ornez vos Maisons !Conditions;: de 83,00 à $IO,0(^par

(Avis aux ConsommateursAvec nos Nouveaux Patrons eu Tapis, Hide ni en Pente le, etctenait à plusieurs sociétés secrètes 
et il était l’un de^ ch fs les plus 
actifs di- l’agitation irlandais . 11
demeurait oepu s p usieurs années 
d .ns lafaml e le M. J. J. Con
klin, av c qui il élut 1 è d’amitié. 
Dans la soiree du 4 mai demur, vers 
s- p' heures un individu coudu sant 
un tilbury a télé d’un cheval blanc 
h’ari éta üevam la poite et demanda 
d’un air agité 1 docteur Cronin, en 
réclamant ?es soins pour uu hom
me qui setait i lease dans le voisina

Les PRODUITS de la.il Parfumerie Oriza L. LEGRAND,r D. GARDNER & CO.67 RUE SPARKS SOT, rue St-Honorè, à PARIS 
Tsisqm ORIZA-OIL* ESS.ORIZA*ORIZALACTÉ*CRÈME-ORIZA 

ORIZA VELOUTÉ * ORIZA-TONICA * ORIZALINE* SAVON-ORIZA
OTTAW A

u CHITTY & FRERESDEPECHt S DU MATIN DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :

1° Aux soins tout particuliers qui président à leur fabrication.
2° A leur qualité inaltérable et à la suavité de leur parfum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA
pour rfiTe mtr leur répsstatioss 

nous avertissons les Consommateurs afin qu'ils ne se 
laissent pas tromper.

LasVfRIIABUS PRODUITS U VENDENT dins toutes les FAISONS HONORABLES tS PARFUMERIE et 0R08UERIE 
Envoi franco de Parie du Catalogue 11 lustre
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| ImportateursLe docteur monta rap dement 

dans le tilbury quis'éloigna à toute 
vitesse.

Depuis, ledoctiiir n’a pas repa
ru. Le lendtina.n maliii, dimau* 
elle, ou a retrouvé une malle vide, 
soui lee d-; sang et au couve; C:e de 
laquelle adhérait une poigne de 
cheveux pré? de la joute de B.yu 
Mawr. Parallèle à la soiree, deux- 
poiiceman noinmé Smi h t Ha 
den avaient rei.contré une voiture 
contenant deux hommes assis sur 
une ma île coi. lani rapidement dans 
la direct ou de Lmcotu Parb.

Dei x h-mes plus tard, quelques 
minutes après une heure du mat n 
un autre [ oheeman, uomuié Way, 
avait vu la mèmu vo lur , non loin 
de l’endroit où a été l uu.ée 
le. il ava i niierpeliè les voyageuis 
qui avaient alors double de vit. sse 
et disparu daus l-obscuriié.

Fend iul longtemps la mal e en 
question est rtslee la seule trace sur 
laquelle les amodiés paLseiit gui
der leuis recherches.

Dès le lendemain, las Covklin, 
a armes de 1 absence prolongée du- 
docteur, se sont présentés a la poli 
ce, «-t oui exprimé ,1* crainte qu’l 
n’eùt été enlevé par ses ennemis 
qu’il avait dans les sociétés ir.au- 
daises* Ou leur a mont é 1 s che
veux qui étaient r ales attach s a la 
m il e. lis les ont reconnus, et des 
lors ils ne doutèrent plus l’as-assi-

vt Commerçants d’Kpi 
cries de Choix, Etc., Etc.STATUTS DU CANADADane Is dfiche!

Montréal 19 déc— Un citoyen 
important de Montréal qui a fait 
dernièrement un voyage à New- 
York rapporte une nouvelle éton
nante, que beaucoup croiraient in
vraisemblable si l’auteur n’était 
un citoyen très hau. placé, riche , 
voyageant dans le g-and mondeefas- 
hionable de Montreal et digne de 
foi à tous les points de 

Tout le monde
deux fameux scanda'es financiers 
qui ont éclaté en cette ville il y a 
déjà quelques années,

Non seulement les aut urs ont 
scandalisé la populat on mais ils ont 
produit une terrible crise financiè
re dans certains quartiers plongé 
dans la mitère des familles entières 
et répandu la ruine dans le milieu 
oû se recrutait It ur clientè.e Nous 
voulons parler du fameux Craig,

■ président de la banque d’Echange, 
'qui s'est enlui, fraudant, dit-on, le 
public et les actionnaires pour des 
mil iers de piastres.

Les cours retentissent encore des 
débats sur celte etfaire désastreuse 
dont on se dispute les responsabili- 

I tés. Aussi le notaire Hunter, qu;
I tenait un bureau sur la rue Saint 

Jacques et un bon jour leva le pied 
! emportant dans ses goutsets les ar 

gents déposés dans son bureau par 
I Ihs tuteur;-, des veuves, des orphe

lins, emportant entr’autres tous les 
fonds d‘une succession de La prairie. 
Inutile de répéter les details de ces 
dt fa,calions qui sont encore présen 
tes à l’esprit de tout le pays.

La cemaine dernière ie citoyen 
ci-detsus mentionné en entiant 
dans un ante! de Ntw-Yoïk généra
lement fièqnente par les gens d àf- 
faires de Montréal. Se se nul frappé 
a 1 épaule. Il se retourna et te trou, 
va en présume d'une figure qui ne 
lui était certainement pas inconnue, 
mais qu’il lui semblait avoir vu en 
toinée d'une plus gra. dj opulai.ee.

1 “ C’était Craig 1 **
Le monirea aïs avait été l’une dea 

victimes du défalcatrire et tous deux 
étaient dans de mauvais draps lors 
de la fuite, ce qui abrégea les pour
parlers. Cependant Craig finit par 
lui avouer qu’il étaitdaiib la dédie 
et lui demanda dix piastres. Uu re
fus net fut la réponse.

A peine délivré de son compatrio 
te le monsieur fut ab »rde par une 
autre figure non moins connue: Je 

Hunti r qui lui 
eucore dix piastres.

Four se débarrasser des deux 
mendiants, M. A..
$10,00.

“ Tout bien, mal acquis, ne profite 
jamais. “

Notre Sto Nouveau 
ont T res I

Frais etPUBLICATIONS OFFICIELLES
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L*-8 Slat*!'* el atiln-H Publicatio-.s du 
Qouve.nemenl du Canada, »o- t en vente à 
ce hnri'iiu AuhhI d-;s Actes séparés. Li t»; 

! prix envoyé sur demande.
Statuts < evisés. actuellement pré 

. $5 00.
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Imprimeur de la Heine 
et Contrôleur de u Papeterie

VENEZ VOIR ?

«le
'1e. Prix

■ 1 1 NETTOYAGES TAPISde Jecx volumes T JOHNSON HOUSE
rappelle du 'A LA VAI'Lirit

Ijt* tapie iront nnUoyfl* et le* plume* répa
rée* A la vapeur elle*

NH WII.KINH 
US* rue AugliHla,

^Lee ordre* peuvent fide IaImhAm au No 73, rue

Ry fl,, "“illtnr. 
<^TBf.: de chitrhon

Ottawa. IG N v

des Impressions Pul> 
et de la Papete ie. 'dtiiniiTiciixI3ip. Cotte nouvelle maison autrefois 

occupée par la pharmacie Dacier, 
a été complèlemont renouvelée <;t 
divisée pour un hôtel de première 
classe Do grandes chambres bien 
aérées sont à la disposition du pu
blic.

■ 11 nu.

Hf.W; i ! Bine FBI F 
li El T.-0IISE

i O’IEILLÏ & BEM1' Biere et Porter
D’OKEEFHlilfe

Bureau de Poste d’Ottawa. l/i magnifique buvette de l’hôtel 
est fournie de lioissons el liqueurs et 
cigares de premier choix.

(Suci’eJA Hvybold)

K,1<* ^parkH

2Kml>ouU)illé parle laissant aux
E. J. FAULKNER

r|3i»ii.noiiNiF.
SKUI^AdKNT Pour Ottawa .mil.

11 nov, 3

Arrivée et départ de* ranlle*.

Johnson House
517 RUE SUSSEX 517Presents de Noel «MK! Itl S I I i,

MALLES F-jrmeture Arrivée.

Nouveau ni gasln do haut-
-----«sures -—JMXÏÿ.'.dU::::

Ouest—««'initoba T.
oî^IRiü-.^'
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î«f. W. O. McKAY
W. J. ELLARD82 paquets reçus pour le com

merce des fêtes.
Un trouvera notre assortiment des 

plus complets comprenant des jeux 
de salon dans tous les genres, des 
jouets de toutes sortes, des jouets 
mécaniques, à vapeur, Poupées : un 
assortiment splendide, Paniers de 
fantaisie doublés en satin, Pupitres. 
Secretaires, Boites à ouvrage. Boites 
à toilette en peluche et en cuir, 
Boites à bijoux, Collets et Poignets 
combinés, Tables de billard et baga
telle, etc., etc.

Importe leur de Vin», Liqueurs, Olperce ~ei 
Tabacs ; ans i propriétaire de

J In v t<« le public à 
visit» Je ti.ui ir me faire une 

isieurs horoin«‘s
V,™,

Fabricant de charrue* et forgeron
3 3Ô7 U0 ** L’HOTEL RICHELIE'fi’iiô9W Réparation*. de «Oui genre ei 

le pin* court délai
0 RUE KT-GEORGK, O'ITAWA

Ket—Prov. Maritimes. But — Cornwall, vior- 
riHburg, L «ncapter

*'• OLAUDR, 
Hue Dalh Agente po'ir les Commerçanl«- de Bols.

II*. 44HVI <no;me Nimwea.Dans le temps qui a su.vi, le 
bruit s’est iepinJu à plusieurs re 
pnses que le doct- ur avait été vu 
dans des localités difié eûtes, pait - 
CtinèremeiiL au Canada. Ces 
rumears n’avaieut évid.ment d’au
tre but que de dépister les iccher- 
ches, qui oui été îiéaum itis pour
suivies avec une aclivité .nee saat<j, 
mais sans aucun résultat palpable. 
Cepeddaiit, les Conk ni rapportai ut 
que le doct.ur avait lui-mêm. con
science du dangei qui meui çait sa 
vie. li éla t eu pus.-e sion de reu- 
seigii-iineui' prouvaut uu détourne
ment de 885 OuU par certains ch fs 
de l’ag talion mandai es qu 
vâieut craindre de voir leur infidé
lité dénoncée. Il avait fait confi
dence- de se» pr.jsseuiimeins à ses 
amis, qui ne doutai jut pas que ce 
ne lût d ms Cette direct.on q i’il 
fallait recenher l’org.ne du cri-

^ ïm*
Quinze jours s’étalent écoulés 

d pu.s la d. poritiou du docteur, 
lorsque sO cadavre defigure fut 
trouvé par d s ouvriers de la ville 
dans uu ego «t d’Ev .liston avenue. 
La preuve maurielile du meurtre 
était é'.ab.ie ; mais ou 11’avait enco
re aucun indice qui eu desigi â*. Us 
auteurs.

On pensait cependant qu’i s de
vaient appart nir directement ou 
indirectement à la tocietè secrète 
connue sous le nom de LlaO'ua- 
Garl. Les membres de celte soci
été , ain.s de Cronm, s'attachèreut 
résolument a celle idee et tn 
firent ie point de depart d’une 
enquête r g «jure use. qui ne 
conduisit cepeuda.it a aucun résui* 
lat îmméd ai. Le premier rensei* 
gneineul fourui par une lam lie al*
1 mande du nom de Ganeou, qui 
dec ara que des p rsomies à qui el
le avait loue un colt ge piéa de sa 

pre maison dans la banlieue de 
cago avaient dispaiu ;aus qu’on 

an jamais su ce quYlles était ni le 
venues. Un ouvra la porte du ou
tage et cm y traavajjles,vestiges d un-

Bet — Québec, 
Rivière*, etc 
-Uni*, vi» (

Trois-

Vente Gigantesque Pour Les Fetes !Oueet, E’»t*-Uni*.......
New-York, m- directe
R«rï n° d0
Prescoi t .......................
C'h-de ferSt-L. et O— 

Kf-miitville, North 
flower, Metcalfe,etc 

Kars, Ken'fiore 
a.errickville, Ruseell,
Ch- de fer Pem

broke, Am prior etc 
Aehton.Huntly. Carp,

etc ............................9 0»
Bristol, Clarendon,»to 00
hmltbh Falls.......
Mattawa. etc.
Ch- de fer Pac- — Ap- 

Aehton.Brle-

9 30. B

CHEZ
.< 8 LHYSOX, (IRA fl AM & CO.1100

a ou lia ....
2 ») 9 3V 8 V- BRYSON, fiRAHAM & CO. ont rcmar 

qaé deriiièreritent la négligence avec Ia<m-|
1® on lai**c à i aventure grand nombre .le 
ventes .le Nr»eJ, le» unes eharg. es |.-s au nas
tree vide», ,nai8 toute* expwM-c» A éclater,
quelle* «oient cbarg.-es ou ou'elles »« le ,. . , , x.
soient nas l'n , . . (iramle joute commerciale dan* le* tapis ; Noue
le danger à au minimum il»’ont dAiÜ'.ld'U et Uinee, Bor- ; nou» avons dompt/le Ugre, . i nous

garer après eette date le gyst. .ne -l une ^l"* '1 ' |»o.»rallei avec. Ln devancé en vîtes»* ie chevreuil de n«
vente unique de Noël r>cn.Lnt i ,» ». .• l" H ’, | 1 de lupis Bruxelles et de | lagne», mai» nous n'avon* jamais ai

Deveh.ppemem extraordinaire dans les t,lI" de velour* et de coco «lan» toute* le» | ‘le notre experience, vu un® preuve aussi
étoffes à rdbeH, cachemcre* soies satins vc "uul,l7- Ln assortiment complet <lan» le» convaincante de la puissance de l'argent 
lours et pluches h nm tZ'x ’ ’ tul,IN *'« «hanvr® -, ficelle. ‘I-® I® fait de pouvoir acheter un de ce» 7mr

7RYSON, GRAHAM It CO BRYSON, GRAHAM A CO. I dessus pour*3,7/1.

Tentation» extraordinaires offertes aux 
acheteurs de vêtements de dessous pour da 
tne«, corsets, jerseys, mouchoirs en soie et 
entoile, gants et mitaiucs en pelleterie,, 
en cachemete, ha# pour .lames et enfants, 
tournure» et autre* instrument* de tortine.

BRYSON, GRAHAM A ( O.
Attraction* magnétiques dans les couver 

te» blanches et gri*e, couvrepieds, ëdre.lo 
crémones, couverte» de voituie et 
à chevaux. Peaux js.ur voiture* 
une sjfécialit

LAMPES A 25 CTS. |tectable, nous la ferons immédiatement 
le ruinseaii 
/onto, qui

eons, habillement* pouf hommes, par,b 
en couvertes pour 
rure* pour garer 
riant justement 
lire de ec* nardr

ur garçons, cawpie* en four- 
>n» et jK»ur hommes. Vnn-

« a* 
«20

verser et jeter dans 
de (silice de To 
de rai*oi

un bom.
n’acceptera 

l'iHVSIIN, CRAHAM A CO.T.TÊS S*

National ifg. Co. ment d'etre reçu*, un 
pardessus a ÿ.'T,7ô (snir 
s enfermé le lion dans

p'iit nom- 
hommes, 

son antre,
piéton,
toi, etc ......................

Ch. de fer Can- At .— 
Alexandrie, . ihol, 
Laiigan, ha man 
Springs, etc 

Par diligence ell’s 
Corner- Hinl’barvh 
Kallowneid, etc.......

160 RUE SPARKS 160 7 UO 3 8 00 1 2D ....
OTTAW-A..

2 % Éæi':MEDAILLE D'OE, PAKI8, 1878. 

W. BAKER & CO.’S siïr.
Cia ineau, i. e Jours,

A Kiv, r lésert .....
c.ïïiVirH»

iiians' bridges...........
Orlfis n»*?*V%>*Ssîâtdl lu»»
Archvil.e.......................9 30
Alert vale-lundi, mer

credi el vendredi......•ssr-tawaa....Vi* Ha'lfax. jeudi..............
do sac euppléin... j....

BRYSON, GRAHAM A f f).lignage pugilislique dans le» vite-

g=re sxîïJrjtir ::i :r,„k:K"i H .1. «tomso. *ml*. « ! ------------^7”
.....r . ino.'t/-. ci, u. Mwirtimcit complet V cl,
ur homme., cremone. et ve.te. en e,rç„„, ,, fantimlllc. ehn|Ue., et”.

BRYSON, (IRAHAM A m,
nomiques dans les capots d® chat* 
Kangaroo australien, chèvre, et 

ion tan a. Pourrjum vous attarder 
«le* capota eu («eau de mouton, de 

bufne, loriKiue vous pouvez avoir 
noir «lu Montana «jui vous 

plu* l<elle ajipurcnce

ïï aï cravates, c< 
mitainesÉ5'Fit abtolumcnt pur, et 

e’eet eoiubte.
1 «le

■demandanotaire
Pas de Chimiques
•ont employés en sa préparation. Il 
ont phu mm Irait fait fWtu fort gw la 
cacao mélangé area 4a l amtdoe, de 
l'arrow-root, en 4e •orra; c «et août 
plue éronoma, collant maint qu tm tan 
la tome. Il eat délideoi, nourrlaaent, 
et fort!Sant, Vacua à Violera,

BRYSON, GRAHAM A CO.• • 3 30* H'
donna uu Prix écon 

sauvages, 
veau «lu M

chien 
un capt.t de 1 
durera la vie 
que l'ours.

Memenlo» charitables en manteaux et gi- 
<r'-IVf ' ^ H Ici* «le «IrajiH et «1® j>elleteri®, ulsters et gi- 
« en am# lets Jersey, collerette* et manchons en peau, 

c;tsqu<tH et boas, châles double» et simples, 
collerettes, nuage» et fascinateurs.
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J- • -OU1N, Maître de Poate 

Boren a de Poste d’Ottawa. (
Décembre 1889.

Le Jupon ronge

PJRYSON, GRAHAM A CO
pour le peuple dan* les l«r-od';», tapi» <!«• piano, «oies brutes, Toiles 
et à pat dessus tel* «pie teintée» “ l>a!»o ” |x>ur fem-tres, dans les 

pilote, molleton», -lia- dessii.M les (du» artistiques. Le roui 
«i, mouton et sealed tomatique a ressort, le meilleur 
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Madison, 19 déc—Un incident des 
plus dramatiques s'est produit piès 
d’Eastaliago. petite station du Geor- 

fic Haüroad

BRYSON, GRAHAM A CO.
Vente lénifiante «le livre 

écriw par les auteur» les plus éminente « 
nlu» populaires savoir : I ha- kemy, Dickens, 
J>ew«r, Longfellon, Bulwer, LytU.ii, Sir 
V\ alter Scott et plusieurs autres, compre
nant en fait 24U ouvrages different*, vendu» 
a «les prix ridiculement bas. Venez et jugez 
par vous mêmes.

BRYSON, GRAHAM 

Joverx Nokl a Tf»cs.

Bargain» rougaux 
drap* à manteaux . 
drap* de castor et de

et feuille

il :gia Pac.
milles enviioa de Birmingham (Ala
bama).

Une jeune fille du nom de Betty 
Emmons maichait le long de la 
voie du chemin de fer lorsqu'elle a 
lemavque qu’un tail avait été enle
vé, probablement par des détrous
seurs de tiaiu ou autres malfaiteur* 
de ht meme espece. Au même oit- 
raett, miss Emmon» a entendu 
dans lointain le b uit d’un 
arrivai à toute vapeur. Gumpre- 
.nant parfaitement que le traiu al- 
y «ut *rsiUer et «ju’il

fcituée a 5U
article qui 

pour ce» toiles. I^h 
I/«guettes pour es*»-

gonaux, serges, astraca
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A CO.
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quatre piastres, honoraire fixé par le Gou
verneur en conseil.
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I.OÆS
Un “ test case ” très elo

quent

Los premiers rapports r< 
comté ae Stanstead où M. < 
présentait hiur, en sa double qualité 
de conservateur et de ministre, don
naient les chiffres suivants :

Boynton 
Host Ha 
North 1 
Katevale. 
Waysmill ... 
Stanstead .. 
Magog, No 1

f>9

79
91 9
14 17

yRock Islanp 
Coatioookf, No I

91
44 17
lit 22

Barnston, No I
2

51 15
79North Rurford. 

South Bur ford.. 
Smith h Milk. . .
Dix ville.................
George ville..........
Mansua’School ll< 
Fitch Bay............

51
38 4 s 
43 36 
33 28

Majorité pour Colhy.
Une dépêche reçue,
mtilète les raimorls en

ce matin, 
faisant coucomplète les rappoi 

naître le vote de Grilling Connu-qui 
lorte la majorité conservatrice à?,045.

n
La lutte terminée de cette façon 

avait un cachet tout exceptionnel 
11 n'y s’agissait pas de la lutte Iran 
ehée, séculaire des Bleus et des 
Bouges.

L’élément nouveau qui a pénétré 
dans le monde politique il y a un 
an et quelques jours — l’Kqual 
Hightisme—faisait les frais du la 
lutte.

Stanstead lui paraissait un excel
lent terrain pour y essayer la nouvelle'
graine.

On voulait un test case : on l’a en
Quel
C’est à peine s’il est resté du côté 

des McCarihystos une poignée de sur
vivants pour aller porter la nouvelle 
du désastre. Une vazia !

Une majorité de 1100 voix dans 
un comté relativement petit est un 
puissant critérium pour le vainqueur 
et un terrible dénouement pour un 
lest case.

Si l’on enlève des cinq cents voix 
données à M. Lebaron, l’appui 
que lui ont hypocritement 
apporté les quatre cents libé
raux du comté de Stanstead. il en 
reste si peu, si peu que si l'Lqual 
Hightisme voulait accepter un bon 
con seil—dicté par la pitié et le bon 

s—il n’irait plus essayer de plan 
ter sa tente sur lu sol de la province 
du (Québec.

Ce niontTabo'r n’est pas pour lui ; 
son royaume n'est pas de ce mon
de !

massacre

11 est vrai, comme l’a prouvé 
West-Lambtun, que le Haut Cana
da n’est pas des [dus accueillants 
non plus, mais tant qu'à succomber 
V Equal R ightisme devrait recevoir 
le coup du grâce près de son ber
ceau, sous h* ciel qu’il l'a vu naître 
et non dans une province oû il trou
verait difficilement des mains pour 
l’ensevelir et des épaules pour por
ter ses dépouilles à la fosse conimu-

L’élevtion d’un ministre dans 
Stanstead nous remet, malgré nous, 
en mémoire, la d faite qu’essuya 
dans Drummond et Arthabaska, M. 
Laurier, appelé au conseil lui-aus- 
si, entre deux elections générales.

il y a là matière à un rapproche
ment fertile en déductions.

Drummond et Arthabaska, comté 
libéral, inondé de faveurs et travail
lé par tout ce que le parti au pou 
voir avait de fort, d’habile et d au 
dacieux refusait de réélire connue 
ministre cet homme distingué qui a 
nom Laurier et qu’il avait précé
demment nommé député sans mé
nager le chiffre delà majorité.

Si cette majorité avait été simple
ment réduite, c’eût déjà été regardé 
comme une défaite morale, ce fut 
plus : la défaite dans toute la tris
tesse du mot.

Aujourd’hui, le gouvernement 
fait élire un mint-tre par une majo
rité accrue, malgré une coalition et 
des éléments contraires d’un genre 
nouveau.

Il y a plus. M. Colby ne iait 
qu’une lutte anodine, de quarante- 
huit heures ; il lance un simple 
manifeste, parle une ou deux lois 
s’en reine tant à la valeur de sa cau-

A Drummond et Arthabaska, la 
lutte eut des allures épiques 
Laurier y perdit
liërs de discours y furent prononcés, 
la cabale s’éleva à la hauteur d’un 
art infernal et e lendemain du vote 
les comtés-unis ressemblaient à un) 
Waterloo

Ce parallèle que nous pourrions 
prolonger et nourrir do fai .s dont là 
vérité serait toujours frappante, ne 
nous amène pas seulement à la con
clusion que l’Equal-Rightisme est 
-----“impuissance^ mais encore à

La joblique du gouvernement 
Macdonuld-Langevin est la politique 
que desire la population.
.. Comme trente autres comtés, 
Stanstead est venu, en élection par 
tielle, sanctionner le verdict de 1886 
et applaudir à la continuation de la 
de la politique conser-vatrice d'Otta-

Les libéraux n’ont pas eu l’au
dace de venir essayer dans Stanste id 
ce que nous avons tenté et amené à 
bien dans Drummond et ^rihabas

M
la santé. Des mil

kâ

Et cette abstention est toute au 
1 crédit du gouvernement fédéral.

Dans M. Colby le cabinet fait 
| l'acquisition d’un homme droit, stu- 
I dieux et sérieux ; le pays se donne, 
I un ministre dont le dévouement n’a 

plus besoin de garanties et nous.Ca 
nadiens-français nous trouverons, 
monté en grade, augmenté en près 
tige et en pouvoir un ami sincère- 

sans peur le fairloyal et pratiquant 
play le plus généreux

DEPECHES DU SOI R
(Sériiee Spécial)

l'OiMlitnmalleii A mort
New-York, 19 «léu — Un matelot japonais 

que la police appelle indifféremment Jugigo, 
Jngilli, Jugilli, etc,, faute de savoir épeler 
son nom, ayant été convaincu de meurtre au 
premier degré pour avoir assassiné, il y a 
quelques semaines, à coup de couteau, un de 

,-amarades et compatriotes, dans 
l>erge de la ville, a été traduit de 
nouveau devant la oour Oyer and Terminer,
présidée par le juge Brady, pour y enten
dre prononcer sa condamnation.

Lorsqu'on lui a demandé, selon l’usage, 
par l’intermédiaire d’un interprête, ce qu’il 
avait à dire, le prisonnier a répondu : Je 
n'ai pas commis ce meurtre délibérément. 
Mon camarade et moi nous étions Ivres ; il 

couteau etm’a attaqué le premier avec 
Je n’ai fait que mé défendre. Mais tout 
cela avait été déjà dit au jury, et le juge 
Brady a prononcé la terrrible sentence eu 
ces termes ,

Vous avez à répondre ici du plue grand 
crime prévu par la loi. On vous a donné le 
meilleur avocat pour vous défendre et l'o|i a
appelé l’attention du consul de votre pays 
sur votre Vous n’en avez pas moins 

premier degré,été convaincu de meurtre 
et je dois vous prévenir qu’il serait inutile 

la clémence du gouvernemde compter 
de l’Etat, car il n’y a pas la moindre circons
tance atténuante dans votre crime. La sen
tence de cour est que vous soyez nds à mort 
conformément à la loi, dans le couraut de la 
semaine commençant le 3 février 1890, et 
puisse Dieu avoir pitié de votre âme.

On a beaucoup remarqué que le juge Bra
dy s’est abstenu, en prononçant la sentence, 
de mentionner l'électricité, comme moyen 
d’exécution. C'est pourtant par l’électricité 
que le condamné devra être exécuté, à 
que la nouvelle loi soit déclarée iuconstitu.

Dans tous les cas, il est fort don -

moins

tiounelle.
ten* que Jugigo puisse être exécuté dans la 
semaine désignée, Il n'en sera pas moins 
conduit aujourd’hui même à Sing Sing, où 
son exécution doit avoir lieu si la nouvel!*1
loi est appliquée.

I.Hauer re nu x III* M «-civique*
New-York, 19 déc.—Il faut reconnaître 

que l'administration des travaux pousse 
avec vigueur les ti avaux de l’enlèvement, 
des rues de New-York, tics fils d’éclairage 
électrique déclarés dangereux par les ex- 
jicrls «le la ville.

Les travaux n’ont même pas été suspen. 
dus pendant la journée «le dimanche et la 
quantité tic fils déjà enlevés est très consi
dérable. Les couquignicH on* encore essayé 
hier d’enrayer les travaux 
sentants sont allés trouver le maire, M. 
Crant, et se sont plaints de ce que les ou. 
vriers enlevaient non seulement les tils dan
gereux, mais aussi une grande quantité- de 
fils mal isolés.

l.c maire a répondu que les fils à enlever 
étaient désignés par des experts capables et 
que pour lui, il n'avait qu’à s’en rapporter 
au jugement de ces experts 
de plus a été ajoutée aux quatre qui étaient 
d'abord employées à l’enlèvement des fils. 
Les compagnies menacent de poursuivre la 
ville en dommages-intérêts ; mais les tra
vaux ne seront pas suspendus pour cela

Leurs repré

Une équipe

jusqu’à ce que tous les fils dangereux aient 
etc un levés Il en résulte que de nombreu
ses rues restent encore dans l’obscurité pen
dant la nuit ; mais peu à peu on rétablit 
les anciens réverbères auxjgaz.

Le grand jury a de nouveau passé la jour
née d'hier à examiner le cas de Harris et 
Clausen, deux des dernières victimes de 
l'éclairage électrique ; mais il s’est ajourné 

de mise ence matin, sans avoir prononcé 
accusation.

Une famille dans la dcwolallon
Québec, 19 déc.—Il se passe depuis mardi 

dernier, dans une maison de la rue Arago, à 
St-Sauveur, une affaire assez mystérieuse 
et qui soulève dans la localité un émoi bien 
motivé. Les Pères Oblats ainsi que las mé
decins et des citoyens honorables et bien po
sés qui y sont allés pour juger des choses de 
leurs propres yeux, en sont revenus bien 
étonnés et ne sachant trop à quoi attribuer 
les faits|extraordinairee dont ils ont été té
moins.

Au rez-de-chaussée de cette maison habite
famille Lachance, composée du père, et 

fillette d'environ huit ans, etla mère, d’
de deux garçons d’une quinzaine et d'une 
vingtaine d'années.

Un troisième garçon, qui est marié, habi
te l'étage supérieur, et un quatrième tient 
feu et lieu dans la même rue.

Depuis mardi dernier, les deux jeunes gens 
qui habitent avec leur père sont en proie à 
des crises du genre épileptique qui se renou
vellent plusieurs fois par jour, et dont l’ainé 
a été atteint le premier. Pendant ces accès 
il faut jusqu’à quatre hommes pour les main
tenir et empêcher qu’ils ne se blessent. L'un 
d’eux surtout a des accès épouvantables.

font dresser les che-Ses contorsions, ses 
veux. Lorsqu'il est pour tomber dans cet 
état, il en est averti, dit-il, par un violent 
mal de tête. Les deux autres frères, qui
sont allés leur donner des soins, ont à leur 
tour été victimes du même mal étrange qiq 
ressemblera usai, dit-on, à la dance de Saint- 
Ci uy, et on a dû les éloigner.

Inutile de dire que tout cela a provoqué 
un émoi considérable à St-Sauveur et qu’il 
y a toujours un groupe de curieux stationné 
à la porte de cette malheureuse famille.

Voici Implication que 
nous permettant de donner et la cause que 
nous croyons pouvoir assigner à 6ntte dff iirt 
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R. A. Bkadlky. ____ A T. Snow.#

Argent A prêter A il p. c. avec privilège de 
rembourser en aucun tempe, j

K nOOI)l(iM).
38 run Cesse er, pics du bassin du Canal

81.
100 RUE SPARKS, OTTAWA CD AS. DESJARDINS GUN DEY & POWELL STROUDO k PEVVkYV

Ma'ch nd à commission, ayent yéaé
rai d'insurance sur U feu, la rie 

et contre les accidents

Avocats, Solliciteurs, Etc.
AGKNT8 l-Oi K LA Couii SlIPi.È h BT 1.18 

DtPAKTEMEVrS.
109 rne Rldean «i r

Bureau: 25neSvts ee frndei’Iloiel EesseiCOMPAGNIES UH FREMIliKK CLAMs*

Reraede de Pinus Arthur W. G unary, F. C. Powell.

Ca-iUu.v rnis au-dela de $11)6 000 000 F. F. LEMIEUX ml'ocut. Sol îcitnnr, etc. Agent pou 
Suprême, le Pari aient et les D 

meule ublics 
Bureau : 744 Bue S| arks, Ot'awa

r la Cour
BUREAU ; 107 RUE SPARKS 

porte que le Dr, C 
Dentiste

POOR les BE- N SEMESSiF S. Martinen haut même Lettre de SMarque de C'.mmieree

J. T. JULIENUS l«: ILLEURS 
OU LUES Ot CMBONOnguent H i Kl S 273 t.UE HT PATRICK

Dates de Ereh I 
Erehw, RebiVITF.iER, PS1NTRB

I)hCOKAT » CM,

ÏAPlSH .ft LT fciAKCHIS EUR.

Pour les hémorroïdes i .ten.en ou ext«rn*-H. 
La gué is< n ne m. noue j»malt de se pro
duire après quelques applicaiions.

t uece^oenr 
(i. Br wn A ( "T. G. Briffham B o kHuSt>c

•2 tilt lIe IXCN-1'oui- 
cn i iutui-ne de

i: SiMKHS8VPPOMITOIKK
ûémorroïdt s av .c cc-mlem 
sang. Remède et préventif sûrs

Noble Cock a 
Très brave ei 

de l’Aurore, M< 
cien, te salue t< 
Puisse tes chan 
faire entendre < 
augmenter. Ne 
de la manie Ei 
ni de la manie . 
ne de Mercier 1 
encore moins de 
ricaine de Wimi 
unis et descende 
fondeurs des m 
tiens, excellent 

Avant l’ère d 
tient, j’étais, ce 
Errant sillonnai 
dans le cours d 
d’années, je n’i 
meilleur magasi 
Cousine et Soeui 
ter pour acheter 
tés et des Nou 
Dames, Demois 
fants durant la p 
des Fêtes et par 
conseille a tous 
de ma famille qui 
visiter cet endre 
PRIX. ”

roui ouvrage exe nie av. c soin et promp

CHARROISme i ure
ré'iei-'sde et 
» du Fin bDnc dumèd-- est

princq 
la pool' Mme LhTCH, 435 rueWt llingtu. <

Age ce pnur la vente des eu sets lits 
Star Y:

A FOURNAISE, “ Egg,” “Nut,” “ Stove. ’ 
est 1 meilli ur ch irbi n mou Amério in 

Chai bon Kxtra lin ,el douhkmeiit lemiser, 
ve eut d s mines de Ncwcsslle.

il Isl et ai ■- s ge res.
Linge de corps confe!1' vté sur common lt

Mia en boites séparées.

En vente chez les Pharmaciens COLLINS A luujou s 
e i mai n 

uicle- de mo-l i 
lliugton, U.taw i

GEO. F. THOMPSON n- nt oraphu d’d 
■ ix, 310 : ne VV . ;27, r «• Nj*hi k*.

—[PREPARE PAR.—
ri.>ê Kc.rtHILiAiN

PLOMBIER SANITAIRE 
Spvcialemcut ieco i.maud- pour le poeag 

-ie.' appareils de chauffage.
Nu 106 Rue LYON, OTTAWA

l’inns Md Cil, FAITES FAIRE VOS

PHOTOGRAPHIES
----- EN------

Ottawa, Ontario. COSTUMES D’HIVER
J. STKWAKT

Vrpenh-ur provii.cial et ingénieur civil, 
Du : eau audessus d • la pharmacie .Mac- 
Carihy, 284 rue WELLINGTON, Ottawa.

Scènes appropriées Tout 
de première classe

AU STUDIO DE

li

EMPLOYEZ WALKER HcLEÂN 4 BLANJdfT
avocats;

Molli cl leur*. Procureur*. Ageets Perle ,
mentalree, Notaire*, Ele.. Et^ é

No. 34* ROB ELGIN, OTTAWa.
(Devant le Raeel.,.

PITTAWAY & JARVIS
117 RUE SPAKKS

-----LES PURE! T(|(|,lwa. 8.1

J. S. JUDE ROUTHIER, B. A. Sr,
ARCHITECTE ET INGENIEUR CIVIL 

22 Rue Metcalfe, Ottawa.

Peintupes- LD1TI0N C( MPLETE
•Delayees- 1----- ET

OFFICIELLE
— DU DEBAT t-UB —■Toutes— 

—Frétés
K GAGNON donne lt 
n d’un RKMBDB 8AL . 
ouverte iniporUnte pour 
■thaire. Toot le mond » 

maladie dam 
ne racine on an , 

Ronuioi Georo*

I B PRUFKadEU 
IÀ sei té en moy«- 
VAOB et d'un*? déc 
le guériao 
sait Nu’il i 
le momie i

LES BIENS s JESDÏÏES n'y e pa* une eeu'e 
aa ■ qa’ll y eU u IDan* la < hambrr|de* C<

OTTAWA, MAKS 1889 pour egu*- 
e "w ho n aie-----DE-----

, Fameux Magasit. cr. sB^TOisrHOWE 86 centsvmx ;•
llerleger et ilivmiler.

Pi C. GUILLAUME “HEBF'

S», !h,M*(IIII«MIU«H(,M*l 1

ï

— SS VENTS (BEZ — 318 RUE WE
KlZmilbontit durable pemlurage

vc iki-a le rtetilteti

X
/

Mat di dernier, l’ainé des deux ma adee, 
qui courtisait, dit-on, 

lais a été saisi par plusieurs individus, en re
tournant chez lui après a[* soirée, et ce n'est 
qi.’après lui avoir fait une peur bleue et l'a. 
voir passablement maltraité qu’ils l’onl laissé 
aller.

jeune fille au Pa

< "eut depuis ce guet-apens que le pauvre 
garçon dont les nerfs n'ont pu supporter la 
frayeur du moment, a les crises épileptiques 
qui font tant de sensation à St-Sauveur. 
D'autres prétendent que la maladie a ét£ 
provoquée par des Ixmlxins empoisonnés. 
Quant à ses frères, il est fort possible qu’ilg 
su lussent l'influence de ses crises.

On devrait par conséquent les isoler.
Hier soir, à l’église de St-,Sauveur, à l’of

fice de la retraite des hommes, ces malheu
reux ont été recommandé aux prières des 
fidèles, et on a fait appel aux jeunes gens de 
bonne volonté pour en prendre soin.

Rochefort
Londres, 19 déc—^ Henri Rochefort est 

très dangereusement malade ici.

A**nw*lnnl
Paris, 19 déc—Emile Roux, uu des direc

teurs de la Préfecture delà Seine a été as
sassiné par un ex-secrétaire.

L’archevêque ClearyKingston, 19 déc 
proteste contre cette partie <lu discours de 
M. Meredith où il est dit que l'épiscopât
dans Ontrrio cherche à avoir en main la ba- 
anue du pouvoir.

Tentative «l'Accord

Mme Colin Camplwlle revenu à Ottawa 
hier au midi pour tenter d’opérer une récon
ciliation arec son mari. La tentative n’ayant 
pas réussi elle est repartie immédiatement

our Boston par le train du soir. Madame 
Campbell désire contredire dans les jour-

a paru hier, disant

à Boston. Elle demeure au contraire 
chez des parents à elle.

Accident

naux lu nouvelle qui 
qu’elle vivait maritalement avec M

Un accident de chasse u eu lieu lundi à 
Un jeune homme nomméBuckingham.

Octave Matte a été pi eqne tué par j explo-
fusil qu’il avait trop chargé.

X .ISvvNllK
En cette villle ce matin, l’épouse de M.H. 

Beaudry, un garçon.

i
L’ancienne et la maison originale

de feu P. C. AUCLAIR

Ou est toujours bien con
tent de voir nos ANCIEN
NES PRATIQUES et tou
tes les NOUVELLES qui 
VEULENT NOUS VISI
TER peuvent'être ceriav es 
qu’elles seront servies comme 
p-r LE PASSE. L - stock com
me de coutume est le plus con
siderable et le mieux choisi 
d’Utt wa, venez examiner nos 
m irchandis» s et nos prix, et 
jugez par voug-mê ne avant 
d acheter ailleurs.

NOS TAILLEURS sont 
les meilleurs et notre coupe et 
notre ouvrage soi t garantis.

Une visite est s dlicitée.

W. H. MARTI
MARCHAND-TAILLEUR

Successeurs de P. C. AUCLAIR,
133 RUE SPARKS 133

OTTAWA

ip e n r n

kl V i

Arrix mit de GLASGOW Ecos
se par le Steamer SIBE

RIAN
ACK ETS BLEUS ;POUR EN

FANTS ET GARÇONS
PEA JACKETS 'EN SERGE BLEUE 

POUR ENFANTS ET GARÇONS

PEA JACKETS EN DRAPS BLEU 
POUR_ENFANTS ET GARÇONS

PEA J.

De même qu’un

IMMENSE STOCK DE PALETOTS
avec ou sans capuchons garnis 
de pr4 mière classe et bien 
ttiUles,

Pehstz-y un bon Pea Jac
ket à partir de S3,00 en mon
tant.

P. I lira
508 et 6IO Rue SUSSEX

P,S.-Chaussettes a double tricot 
et Sous-Vetements.

B. M. McMORBAN
M. LE DR. MCLAREN,

Mfdfcia llnn»to|ialhf
*3» WV3D A-ueeevr, owàwa

Mme le IWfttW
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ECHOS DU JOUR

constitue un très fi
Nous publions en premiere jmge 

pêche intéressante qui
«lèle historique de l'affaire Crouin qui vient
d’avoir son dénouement.

On apprend aujourd’hui la détermination 
prite par le gouvernement fédéral d'interdi
re la vente des laissons enivrantes dans le 
parc des Montagnes Rocheuses, même dans 
les hôtels.

V.

f
Le correspondant montréalais de Y Empire 

«lit que le R. P. Paradis sollicite actuelle
ment des souscriptions à Montréal pour en
treprendre un nouveau voyage à Rome.

Le correspondant dit que l’on 
point le but de ce second voyage

Il se fait une vive agitation dans le but 
de demander au gouvernement d’adopté1- 
je système de banque américaine, à l'expira
tion, en 1891, des chartes de.- banques cana
diennes. Les l>anqucs s’y opposent, parce 
que ce système aurait pour effet <le 
treimlre la circulation <lcs billets de ban 
que et de priver le paye «1

ne connaît

émission fa

On s’occupe beaucoup dans plusieurs 
très d'Ontario d'un projet dont la classe 
agricole désire lieaucoup la réalisation.

On demanderait au gouvernement d'em
prunter plusieurs millions de piastres afin 
de prêter de l'argent à ou 5 pour cent 
cultivateurs d’Ontario, qui luttent, en ce 
moment, pour dégrever leurs terres.

du bureau VeritasL’administrai ien
vient de publier la liste des sinistres ma 

mois d’octobreritimes signalés pendant le
3 88 I

Navires à voiles signalés perdus : 107. 
Dans ce nombre, sont compris 4 navires 

supposés perdus par suite du défaut de nou.

Navires à vapeurs signalés penlus : 25.

On mande <le Nice au .\l.\e Siècle :
On tissure ici que la nouvelle princesse i!e 

Monaco aurait obtenu de son époux qu . 
fermerait l’établissement des jeux au premi
er suicide qui aurait lieu.

La princesse étant très pieuse et très ri
che, cette résolution n’aurait rien de surpre-

Ce serait là une mesure qui est plus à 
haiter qu’à espérer.

On paraît prêter Iteaucoup il "attention en 
ce moment à une lettre du cardinal Lavige- 

lergé du diocèse d’Alger, pour lui
demander des prières en faveur de la Bran 
ce, à l’occasion de l'ouverture de la prochai
ne session législative.

Le cardinal Lavigerie indique dans cette 
lettre la conduite à tenir par le clergé dans 
les circonstances néesjdu vote du 22 septem- 
l»re. Le premier conseil qu il lui donne est 
«le se tenir sur la plus grande réserve ot dî
ne prendre aucune initiative 
aux pouvoirs constitués et ne s’allier à au 
eun parti politique.

Il doit olféii

Chaque jour voit s'accomplir, en Rusai*-, 
En ce moment,quelque progrès nouveau 

j»ar exemple, on parle très sérieusement de 
transformer le vieux système russe de poids
et mesures et d’adopter le système métrique 

C’est le vœu des savants, des in
génieurs, des mathématiciens. Pourtant le 
gouvernement hésite encore, pour ne pas 
froisser le vieux parti moscovite, qui ne 
saurait admettre une innovation, même la
meilleure, si elle vient de l’étranger.

On désigne maintenant sous le nouveau 
de fièvre dengue, Vinfuenza, cette 

ladie qui sévit avec tant d’intensité eu Rus
sie en ce moment.

Cette appellation de fièvre dengue est 
une simple variante européenne du mot indi
en danga, par lequel on désigne la maladie 
dans la presqu'île du Gange qui parait être 
son berceau, de même qu’elle l’a été du cho
iera asiatique.

Lee médecins européens de là-bas l’ont 
encore appelée : Fièvre épidémique de Cal. 
cutla, fièvre, rovge de V Inde. C’est effecti
vement une maladie éruptive, à la façon de 
la rougeole et de la scarlatine, infiniment 
moins sérieuse d’ailleurs. Elle présente 
cette particularité d’une éruption double, 
c’est-à-dire de deux éruptions successives, 
l’une initiale, l’autre terminale, et elle est 
accompagnée de douleurs articulaires ou 
musculaires parfois fort vives.

î

f

i

Les élections du club de 1 Union Libérale 
ont eu lieu.

La séance, calme au début, a pris, du
rant l’élection des officiers, une tournure
assez vive.

Il y avait là deux camps tranchés et bien 
disposés à faire accepter leurs candidats res-

Commes question de fait, la plupart des 
tticiers du club ont été black-boulésanciens o

e) remplacés par les suivants 
Président—N az. ^)U 
1er vice-président—B. Letellier 
2e vice-président—Ph. Gagnon. 
Secrétaire—A. Taschereau. 
Asst. secrétaire—A. Rochette.
Trésorier—Lacombe.
La direction du journal de Y Union Libéra. 

U a été elle-même modifiée. Elle se com
pose maintenant de MM. B. Taschereau, 
N. Olivier et B. Letellier.

Mi Letellier se trouve À Hlmplaeer M,i
«a, Art.|

1
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830,000,00—On » posé, hier un échantillon îles nou 
veaux vitrea.ix 
Ste Briilgitte, rue St Patrice 
est très beau.

verre de couleur h l'église 
Le mixlsle

BIST

BOTTES ET SOULIERS MAINTENANT VENDUS 
T/TniSJ-(n A -1ST

POIRRIKIS
—Un aasortiment corn 

Manteaux, Dol 
Manchons, Colleta Busses 
ture. Souliers mous. Mitaines 

rèmemeot bas chez

plet en Capote, 
mans. Circulaires, Cast) ues.

Holies pour voi 
etc, le tout a 
Joseph Côté,des ïtue R id114

AU No. 61 RUE RIDEAU
Les nombreux amis «le M. Pierre Culmi

nai, frère de M, Eugène Caminal, appren
dront avec peine qu'il est en ce moment 
gravement indispose.

I-a vente commencera tous les soirs «\ 7,30 hrs.

A. B. MACDONALD, Encanteur.
P S.—Durant le jour les marchandises sont vendus des prix réduits.

Rappelez vous quel* Vendredi est jour de 
Coupons. Attention anx Bargains à l"Imp< • 
rial Warehouse. 1-es esprits en v ■ m H it ion voient des ennemi 

partout, et ne considèrent les questions d'in 
tvrvt gênerai qui- d'après les sentiments qu 
les animent.

Cet état de choses déplorable doit ivvcs 
sûrement intimider tout homme «le c«v 
dont lofli^sir est «le tenir haut et ferme lest 
seignemrnts lie sa religion et les droits de 
race, tout
«le tous l'esprit «le la plus grande toleran 
et «le la justice la plus complète. Vomprt 
liant ties difficultés je crois n\
Messieurs, «l'accepter 
important que vous «1

La taxe sur les «igli 
charité, les maisons «IVslu 

est la gran.le question «le l'avenir. Il est «1. 
notre devoir le plus sacre de combat tre <l« 
toutes nos forces cette erreur qui 
une manifestation d’athéisme «b gins 
ne crois pas que, par le passé, on ait «1 
cette question l'attention et l'élude

Si j’ai l'honneur «le mériter 
ce jusqu'au point de devenir x 
tant au Conseil «le Ville, j 
voir de surveille! 
intérêts du quartier Ottav .« 
général.

Je demeure, Mcssit
Votre très humble serviteur.

un Ait iirnoxKM

m Ufl U1IIIISfiPour jouets d'enfants, Poupée
visitez le stock «le lianqueroute en 

sin du jour, 112 rue Sparks,

s, Tamliours
etc..

Founner et^Fbrest
ETABLIES AU

MM. Brock et McKay, de Toronto, mar
chands, et MM. Warren et Humphies, du 
même lieu, fabricants de caoutchouc, ont eu 
une entrevue au sujet de changements a 
apporter au tarif.

", i No 21 Sue York, près de la rue Susseï
----- PAR LE------entretenant

CAP, WILLIAM McCAFFHEYcrainte le poste

Quelque Choses (Autrefois hôtelier Queen)les "institut i< «b

de bien à voir pour VETE-
MENT de MESSIEURS
Ç’est en passant dans la rue 
Sparks, No 143, chez M A LO, 
BEAUVAIS & CO.

EXAMINEZ le» belles 
étoffe» po «r PARDESSUS ! 
PARDESSUS ! Afin de voir
les belles couleurs aussi bien 
Variées. Marchandises Fran
çaises, Anglaises, en fin de 
toutes sortes pour faire un beau 
Pardessus. Voir î Voir ! 
Nos Etoffes pous Habil
lements. Toutes les plus 
hautes nouveautés. Vous trou
verez que les nuances sont bien 
variées. Dee prix au goîit de 
tout le monde. Venez et 
examinez 14.3 Hue Sparky

J’attire l'attention dee homme» d'affaires 

«•t autres sur le fait que j’ai ouvert 
ligue d'affaires à Commission à l'endroit ci- 

v*. | dessus «h-sigué.

Une prompte attention sera aceorilée "à 
toutes utlaires à moi cou fiées. ™

Produits de toutes Especes, Fruits,
ETC., ETC.

le plus grand

Capt. w. McCaffrey.

Aux Electeurs du ACHETEZ
Le Home Comfort

Mesdames et Messieurs, MACHINE A LAVERL'année «1er 
m'avez fait l'huimeitr «le m’élir'

comme votre.représentai!tau conseil «le ville Nous awns « li té !•* «lr«iit d pa 
l.ilain 'lise math.tie à la or. «lo

psi- aienis tri 
Slan tard c est

«7 s ir a me York. O taw

a tente, ri 
i .lo-eph 

Nus sommes niant i ant prêts 
i) - : v • con-litmus do 
Achetez le Tordetn

honneur que j’apprécie hautement.
Mes nombreuses occupations commerciale,, 
m'ont appelé en dehors de la ville pour 
quelques mois, l’été dernier et m'ont placé 
dans l'impossibilité «le donner aux affaire*

m iilleur. Ni. is solliciter t 
u « ni «ni une visite A noir munit 
i nu- sali de vente No. 85 et

delà ville toutel'attentionqi.ej 
*cur donner. Néanmoins je c 
pli mon devoir an meilleur «le ma c 

I Ma santi- laissant à désirer
T. R. SHE A et filsQUARTIER OTTAWA présentement ! 

porter Candida1 
Je vous remercie «le l'Iion.

je ne crois pas devoir 
de nouveau 
neur que vous m'avez fait parle passé- et je 
travaillerai avec vous pour assurer l’élection

A M. Oscar McDonell 
Ottawa PARTOUT

gltiÜÉHpSE■■i OC |.oui ri ii. loupei it. i etZ. en»n,ri nouste»ie< yw en lu».
(A

à •■«men. Si loul en sell»- 
faisanI et tel que repré. 

senié. emit iwu.es 
■k payee U dlrffrence 

el garder U mon- 
k Ire. autremenl 

rrlane «ouveou.
s;r:

DEMANDES
Monsiem de candiflats <jui puissent nous représenter 

dignement,
Je demeure.

Nous les soussignés, électeurs dit quartier
croyons que vous pouvez nous 

rendre service au conseil municipal «le la
Mesdames et Messie

Votre très humble serviteur
prions de nous 

mettre en numi
nous VOUS 

permettre de , vous 
nation pour ce poste important,et m 
tous nos efforts pour assurer votre élection. 
Daviil Morin 
P. L. Ménard 
J. Goulet 
Damas Ladéroute 
Antoine Bertrand 
F. X. Oroulx 
A. L. Pinard

Amélioiation Locale
H. Pinanl
N. Cantin
G. Monta
J. C. Dupont

T. Pion 
Hd. Rohi taille 
T. Villeneuve
O. Latour
H. La violet te
I. Côté
J. G. Barrette
L. Z. Lavasse 
F. ( 1 iasson
K. Gauthier
D. Nap. Charlebois
N. Belanger
A. I). Chevrier 
Dr A. Bavard
J. Cuzner
K. Paradis
M. Boileau
O. Dubreuil
H. Monettc
I. Dazé 
Geo. Lelwl 
C. Stratton
J. M. Stratton 
8. Stratton
L. A. Cheviier 
L. Bemadin v 
8. Jeanveau
F. A. Gendron 
J. Groulx 
J Guerard
R. Cardinal
S. Drapeau 
A. McMahon
W. L. McArthur 
H. L. Pinard 
L. A. Les fard 
J. Gariepy 
W. D Lemieux 
A. Joubarne 
L. Monty 
A. H. Chabot 
Z. Nool
E. Hudon

L’ouverture et I ext< 
missaircs, dans le 
la cité «l’Ott

■iision «!«■ la rue «les ( 
quartier Dallmusie, •

gratis. Crue momie rtl Importée ri.i
Silrrmu I H el*! de 4 o<

-

AVIS est donné par le présent que le 
Conseil de la Corporation de la cité JOt- 

en accord 
al un règle 

m «le lu

la tem il’Acïf
ture et l’extcnsi
saircs à partir «le la rue Wellington 
«le la Première Ligne do la ('< 
le quartier Dallio'isu-, et pi/iu 
collecter un impôt «lè front afin <l<

; Munii-ipa l'o

Nous fs. son s i itniuli r 11 e 
W molli re. me » ' ri» "nous eHé â tendre nos mimlrn en 01 el en doublé, d'epré» no- ” lie grand cslekigue que nous en.oytms grsns. SB- royee voire ordre Ininn .l.jir ment. l«-lte annonce ne pi relira

I» àiw.d« X.», tvx-ïi'ïi.iîi«v; &i.?t5SSSï£SS.SE1:s
H nu- - recoinnsi ml- nt celle m-nire a tou» cens qui wool celle annuo- 
, J, ce 1-n onlonnent. menlionn.-» ce Journal.
\ 11 >«-1 i ;.i vous il.-.rr* rerevoir telle montre |»r I» malle. Il fa u dre

y r le montant rom- let. « ar la n.ir- lundi*, ne |*ut |mt t-«re 
. •*,• r . D li. par U trille. «.Stand le montant vimple' <1#I - i l:n est envoyée de suai , noua ouvoyuua graiia une Jolie 
«Jis.nc en or double.

r: ( 'oiimiis-
G. Bérichon 
L. N. Gallien 
J. B. Delorme 
P. Faul>ert
H. Gauvreau 
T. Paquette
B. David 
L. Valiqnette
E. Robitaille 
J. Blais 
X. Rossignol.

T. C. Lamse 
Z. Lahaie 
J- Clout er
F. Berthiaume 
J. N. Faulkner 
L. F. Mathé 
J. O. Cliarleliois
O. Robillard 
A. Gagnon
G. Phillwrt 
J- B. C. Dunn
N. Bérichon 
L. Brunette 
A. Charron 
F. A. Chalx>»
J. Coureolle

A. C. McCullough
P. Regimbai
H. Turcotte 
J. C. Blais
C. Paradis 
F. Larocque
O. Auclair
D. Roeque 
Z. Potvin 
0. Léveillé
E. Morel 
A. Gagnon 
et cent cinquante autres,

in'.b
.a«'-vàiu.'i'l«

U
«xmt sur la propriété- immobilière

lit nefie
Les (J pi« 
licit, nord ; lots 

lot 2, bloc N.
bloc L, rue Al 
Wellington sud

1 c

2ième circuit—J-ots 8, 10 ut 12, 
ge,(maintenant iiofnniéc rue Weliii 
la partie ouest du1 lot I, lu part 
lot 5, aussi les .'<2 pieds à l’ouest «lu lot 5 et 
«lu lot <>, rué (iedîge maintenant non 
rue Wellington nm d ” cette partie «lu lot 40 
rue George “ maintenant nommée rue Wel- 
lington est ” qui est décrite comme

Commençant à l’angle nord-ouest «lu I 
bloc L, de là allant pin le nord au c«.t 
de la rue George “ maintenant nommée ru 
Wellin 
néaires, 
ou moins 
plus ou moins 
«le départ.

IJieine circuit 
rue Allfcrt nord 
l>ert sud.

4ième circuit—Lot E., les .'MJ pie«ls à 
est du lot 22 bloc L., rue Albert nord ;

28 Mac L

IgtOII Hll-I)
ie est «lu

YÛITvRES DE PLUE
DI i'BKMIKHE CLASSE.

lot 1
Omimunlcaiion téléphonique nn tout tempt 

•Z«H» , rue NninMPstrlr», Ottawa.
igton ” une distance de 108 
u, de là à l’est 00 

, <le là au sud 
«le là

ds li GUSTAVE H ICA H
• pieds linéaires, 
si jusqu'au point

pi-
20.*>

AVIS AUX SPORTS
; lots d et i

bloc L.7, 0, 
loe N

•®=*1I0TEL BISSON
loti 23, 24, 25, 20, 27, 
liert nord : lots 1, 2, 3, 4, .*> i

est, côté noril : lots 22,
28 rue Queen, cêtéewl ; lots A., 1, 2 

c Slater, côté n«>r«l ; lots A., 1,2 
J, 7 rue Slater, côté ami ; lois ('.

Concession, «• 
y>ts I et A M 

suil ; lot 1 rue Glom es 
Gloucester, côté 

n, coté nonl ; lot A 
lot B, rue Lisgar, cô 
..cession., côté est,

44, 35, 36, 37 
st, et aussi cette partie 

'oncession, côté ouest, «lé 
crit comme suit : Commençant à l’angle 
sud-est du lot 2, rue Alliert de la par le côté- 
ouest de la rue Cqn cession jusqu'à la rue 
Maria ; de là par l’ouest le long du côté 

d «le la rue Maria, une distance Ale 300 
pieds, la propriété «le Mdme *1. B. I> wis.

Oième circuit —Lots D. K. E’. G. H. I. K 
L. P. Q. R. S- T. U. V. WA. X. Y. Z,
Concession, côté est, lots 38, 39, 40, 41, 42
43, 44, 45, 40, 85, 86, 87; 88, 89, 90, 91, 92, juciA# cniMORlIRBH
93, 132 rue Concession, côté ouest. “EW-EDINUDUnUn

SI!: %; «: %: *: u
102, 101, 100, 99, 98, 37, 9<>, 9Ô, 94. 149 rm TWCCdS ©t COUV©rtOS 
Cambridge, coté est, lots 65, <Mi, 67, 68, 69, , , , , . , ... ,
70,71, 72,73, 120, rue Arthur, coté est ‘l"1 ont obtenu le prix de la médaille, à 
lots 74, 76, 77, 78, 79, 80, SI, 82, 83, 121 ru. 1 inspection publique, et à des prix qui dé- 
Arthur, coté ouest. A moins qu’une ma fl®ut competition ^
jorite 'les propriétaires de ces susdites pro £*#"Une escompte libérarest accordée au 
priétés immobilières, représentant aiî moins i commun*:, 
la moitié de la valeur d’icelles, ne petitioniu 
le susdit Conseil de la Corporation de la Cité- 
«l'Ottawa contie telle évalution dans le mois 
qui suivra la dernière publication de cet 
avis, ce qui sera le 21 ième jour de Décem 
bre, A. D. 1889.

Le coût estimé des travi 
est $7.200 dont la somme de 
prelévée sur la propriété en retirant 
néfice spécial et la somme de 83,000 doit être | 
payée par la Corpriration comme étant sa 1 
proportion.

À Moitié Chemin, Route d'Aylmer

Liqueurs, Vins et Cigars de lere. Qualité
'9 nov. 3 m.

Al

23. 2»cession 
26, 27,

rue Maria, côu 
ter. côté nord ; lot I

F.,

N. LANDRYlui I

Vlomliler Sanitairelot 1 rue No[ 
ipean côté sud 

té nord : lot C, 
lors 29, 30, 31, 
Concession, côté i 
•lu lot 4 A, rue C

Ne m n’t i’ultA a ti’/.
Et c) Kan Chaude, Etc.

«TTAWAli» Kl K
h-RIX MODERES

( Manufacture d’Etoffes en Laine>.

X -DE-

lui électeurs du Quartier
OTTAWA

Messieurs,
Je croirais manquer à mon devoir de ci"

rendant pas à la demandetoyeu en ne 
qui m’est faite par ce grand nombre d’élec 
tears si éminemment respectables et influents W. «IcCLYMOKT X Ci..
du quartier Ottawa. J’accepte, Messieurs la 
candidature que vous m’offrez, mais non 
sans comprendre la grande responsabilité 
dont je me charge vis-à-vis de vou#.

Les grandes luttes tant religieuses que 
nationales, engagées sur tous les points du 
paye, entourent de difficultés innombrables 
toutes les ch irgee publiques, aussi humbles 
qu'elles puissent être.

Les passions et les préjugée menacent 4e 
* em|Kirter «vr la r*i*on

UUMIMON FLOUR S10HE
«| tient ionvaux en 

: «Ci,60fj

a place où vrais pouvez acheter â meilleur 
marché unîtes espèces de grain, farine etc

THOMAS GORMAN
PHOPRIBT AIKS

Greffier «le la Cité Ofl,rr« du Mayrho Hf. "Mi

W. P. Lett.
Oita.va, 14 T): cm* ri>, 1889

PETITE GAZETTE
VENDRE—Un piano neuf sortant «le la 
manufacture Heintxman. Conditions faci

les, s'adresser au bureau du Canmda.
A i
AN DEMANDE—Un jeu 
U porter le fene.ie à Hot'h et 
dresser au Bureau.

rçon pour 
le. S'n-

ne ga

V EN DRE Un bon engin «le *e«xmde-main 
«le 3 cheveaux vaj>eur et une chaudière 

«le * chevaux. S’a«lrosser au bureau du Ce-
A

H.N K 4 AN ilv Vu l*on 
U pour le comm roe Je 
conalanl. Avantages particu iere A ceux 

mmencr ut mai ut uml Articles
N«- tanlez p s. Le salai <* compte 

•r jour. B KO WN BROS , Nur- 
Rochi

agent voy 
ville. Knp'ol

qui 
N «>-«là

aerymnn,

Otirrlt- l
aaul iiamphlet il1 atlèd>* 132 pu* 

tu lé : Traité sur ,'u Surdité, Hrutls da 
7élt Comment vous gticrlr vous-tu 

«•t chea voua. Port franco, ticts. A«ln«ese 
Or Nicholson. 30. St. John. Montreal

S rés intèius

4 VIS AUX IIKRKS—Le -Sirop 
/V de Mme Winslow ’ «lev rail toujours 
être employé quand les en Ouït s fout leurs 
denta. Il soulage immédiatement le* souf
france- «le ces pauvres petits, produisant un 
sommeil naturel, paisible, en taisant «lisua- 
raUri la douleur, et les «Mines chérubins 
a’éveil eut aussi *' brillan.s et frais «iii'uii 
bouton de rose.” Ce siroji est três-agrnable 
au goût. Il lipalse l’eu faut, amollit s«-s gen 
cives, enlève toute douleur, fait disparaître 
les souttrauces intestinales en réglant la di
gestion, et est le meilleur remède continu 
contre la diarrhée, soit qu’elle provienne de 
la dentition ou d’autres cause*. Vingt-cinq 
cents la bouteille. Aves confiance et de
mandes le “ Sirop calmant «le Mme Wins- 
Uiw ’’ et ue prenes aucune autre prépara»

1 TI* l.ea reraSenee «|iil oui «le» doeu» 
A meat* h réclamer tie 11 A. t /Attain 

|>otir ont a'aoreaai-r » A. I). I.il wafer, 
avocat. ISO. rue Nrnn t a.

Calmant

VENDEUR DEMANDF 
• affaires dans le Caiiaila «le

Faisant «les

notre réputation et notre i'es|Mmaabilité 
sont bien établies. Nous payons un salaire 

lépensoM d« s le «lefmt, si tout eet 
saut, l'as liesoin «l'expérience pn'ala 

pont nos oomliti 
libérales, avant vl'ontrer 

en engagement avec d’autros maisons.
Kkkkkksvkh. Agences commerciales «le 

Brailstrcet ou «io Dunn, Winian «% 
bien connues «les hommes d’affaires, 
que Standard, Colboi nc, Ont.

CHASE BROTHERS COMPANY j
H K VIN F. Kl NT K

Coi.borne

satisfai 
labié. Ecrivez 
qui sont très

îi:

Ontario

A. B. MACDONALD
I.* Ctl.RBRr SNCANTKt n HK8 IIASCB Dit I.A 

BASiMyi'r..
Vente à commission, meubles, effets «1s 

iété* immobilières etc, etc.
dans tous les cas.

o le place à la

maison, propr
Satisfaction garant n 
Ses 30 années d'ext 

tête «leu courtiers «le l 
>lua grande 
transaction!!.

A«li esse, Bureau 
Domicile

confidence observée «lanal^i i

«au. ""rue RidiS, H

MAISONS A VF.NDBI'
III King, Daly, Stewart, Théodore, 
Nicholas Collège Avenue, Lisgar, Cooper, 
Cumberland, Wilbrod, Neville, Alice, Ann, 
Elgin, Florence, Church, St Patrice. Mur 
ray, Cohourg, Yoi k, George, Rideau, etc 

S’adresaer à A. B. Macdonald.
47 rue Bidofiu

Sur les rues 
Waller, I

E. Deux cottages 
Ile Centrale, A 10

S’adresser à A. B. Mm-,loin

laA VKN1,I>.M Alice, Vi 
bureau «le

"uillimités

il'I.
Ki47

Une boulangerie de prciniè 
leiice, remises, éta

S VENERE.
H re classe, I 
bias etc, conditions

S'adresser à A. B. Macdonald
47 rue Itiiluau.

â VIS. Si vous désirez vendre par 
n votre ménage,d'une manière avaiitageuse, 

s à A. B. Macdonald.
EniyuiLeur «le sa Majesté,

47 rue Ki«

adressez vou

*

1 VENDRE. Deux tables «le billards, 
il Billes pour table do «o»/, chaises, Bu
reaux, Peintures, Une salle de hillunls com 
plète, aussi une salle à louer

S’a«lresser à A. B. MacdonaM, 
Encanteur ot agent ri'imriieuhles.

47 rue Rideau.

Iqu'objet à vendre 
a «’'changés 1 

A. B. Macdonald
47 rue Kiilcau

1

• VIS. Si
n pour argent compt 
nez votre adresse chez

. nt*

â VENDUE, Pour argent compt 
R échanger Un p<*dc “ Prescott 2 ti 

Ile, 6 iHiéleH «le passage, 3 [stèles «!< 
[Kiefes imitation ne cheminé, 2 ré- 
« A l'huile à la Salle «l'encan Mucrio-

Rideau.

ant ou à 
oëles

iservi >irs

47

i
• ‘L-'xiÜï AVlüit 'm

W.$mü8s:'
’

4 le -Ven Vv|"|: U i'i î

V. HOWI.l'.L <fc «», 

IN<i «M l.t .«/. 
of llo.ee-*0.1. New YovR

ic-et ht» «•« < r.v : ofjnircr» 
i do to In/ . '• nu '/r't mu 
'•Z/H/nrf'-i.-i«■.. 1 ill editions 
ont, post-puWl io m y n 

Write to fi KO. 1*.
YSKRtEü,

S:

NOUVEAU ST LAWRENCE HALL
COIN DES RUES RIDEAU ET NICHOLAS

$1.00 par jour
Balle de Billard, Salon de Barbier et But* 

taumil annexA

Salle à Dluer'Spacieuse.

36Jolies «.nambree à^cèucher.

Une entièe prino a e et deux entiers

Eclairépar U luttièie électrique incan- 
descente,

$1.00 PAR JOUR
NOUVEAU ST LAWRENCE HALL

Cell des rats Rideau et Nltlellv
L. LABERGE ‘ * -PBorm-r me

Oneelssi* Ke-llgti
Vendredi veille de la St Thomas, deux eé 

an ces seront données en l’honneur de la fêt< 
pa trôna e de sa Grâce. L’une an couvent d< 
de la Congr^ation de Notre Dame, l’autre 
au couvent dn Sacré Diear. La première 
commencera à 2 hrs et la seconde à 7Jhrs.

- fi baereuse batailleL ue lougae
Le grand Napoléon s’est trouvé engagé 

dans bien des combats, a subi plusieurs at
taques de l'ennemi et a bataillé pour sa li’ 
berté, la liberté de la F rance et l’honneur de 
l’armée française avec détermination, hé- 
roïsque et amour patriotique. Wellington 
a fait les combats de l’Angleterre et Vaj 
Malthe ceux de l’Allemagne, et ainsi de 
suite. Des mtMéee ont été sanglantes st bien 
des vies y ont été sacrifiées. Mais que dire 
des batailles «le «a vie «xmimerciale î Que 
dite des persécutions erg&uisées par la jalou
sie, la cupidité ou la vengeance ! Ces ba
tailles sont dans leur genre aussi considéra
bles et sérieuses que celles ou le canon fait 
entendre ses sinistres clameurs et lance dans 
les masses des armées ses boulets destruc, 
leurs. Tous nous nous rappelons le événe
ments de mars dernier. Si nous ne les avons 
pas tous présents dans la mémoire, un au 
moins est toujours vivace : c’est l’attaque 
faite contre l’ex-échevin W. E. Brown par 
quelques moralistes du commerce.

Ils ont chauffé les fers, amassé des élé
ments incendiaires et jeté dans le brasier les 
huiles les plus inflammables. Pour enlever 
nue “ once «le peau ” à leur victime ils se 
sont exténuée en efforts gigantesques et avec 
le concours d’avocats nombreux ont fait l’as
saut delà personne de l’ex-échevin ci-dessus 
mentionné. Quel a été le résultat ? A la 
s&iice de samedi dernier, la Cour des sessi
ons générales prt-sidée par le juge Mosgrove 
et renforcée par un jury a honorablement 
acquitté M. M, W. E Brown, S. J. Edmond- 
son. L. G. Morgan et Mdme Baker de toutes 
accusations criminelles portées contre elles 
et décidé que M. James Leggatt, l’un des 
moralistes commerciaux de Montréal, l’hom. 
me qui a suivi l'ex échevin W. E. Brewn 
avec des yeux «le vengeance, devra payer 
tous les frais de cour. Avant de laisser Ot
tawa le dit Leggatt a reçu deux documents 
légaux demandant des dommages de $25,000 
chaque, l’ex-échevin Brown et Mdme A. A. 
Baker étant les demandeurs.

Donc la morale est : ne vous mettez pas 
les mains sur le poêle quand il chauffe par- 
ceque vous courez le risque de vous brû
ler.

correspondance
Hvll, Qve., 18 Déc. 1889

M. Oscar McDonell, Ecr. Propriéta 
journal Le Canada, Ottawa.

Cher Monsieur,

Vous avez publié, hier 
soir, sous le titre du “ Courrier de Hull ” 
dans votre journal, un article faux et de na
ture à me nuire. Je suis le seul citoyen 
dans Hull et Ottawa et les environs du nom 
«le d'Orsonncns. Il ne peut y avoir «1e «iou- 
te quant à l’identité de la personne visée par 
l’écrivain.

Comme matière de fait, je n’ai pas prêté 
d’argent à un nommé Garrett Brook et n'ai 
pas de cause pendante contre lui. Je ne 
suis même pas partie à simple titre de par
tie autorisante dans aucun procès concer 
nant ce Monsieur. Je n’ai à gagner ni à 
perdre duns aucune poursuite instituée con
tre lui, soit dans Ontario, soit dans Quéliec.

Votre etc.
E. d’Odet D’Orsonxïns.

NOUVELLES LOCALES
—MM. Wood & Jones, de Brockville, ont 

eu une entrevue avec le ministre des douanes 
au sujet du droit imposé sur l’acier servant 
à la fabrication dés pelles.

M. le Dr Robillard dit que l’état sani
taire de la ville est très bon. Il n’y a qu 
cas de diphtérie que l’on a découvert à 
Asbarham Mise. Le malade a été trans
porté à l’hôpital protestant.

—Allez chez CURRIER, 188 Rue Rideau 
et 116 Rue Sparks pour Cadeaux de l’An : 
l'liaises, Tables de Fantaisie, Sideboatd, 

de salon et d* chambre à coucher, Voi- 
ur bébés et Sleight à manchons pour 

Nous vendons à bon marché. 
I.FFAVOKI IX JOCK 

M M. Bernard & Cie de Toronto, grands 
fabricants de ficelle et cordes de toutes sor
tes sont venus hier à Ottawa demander au 
ministre des «louanes, d'apporter certaines 
modifications au tarif 
mitre nécessaire à leur industrie

turcs poi 
Enfants.

la matière pre-

Les nombreux amis «le M. Gédéon Gratton 
apprendront avec plaisir qu’il vient de faire 
1 acquisition du Restaurant populaire The 
lied (Jnk Suluon, 361 et 303 rue Sussex, et 
appartenant autrefois à M. St Cyr.

M. Gralton fait eu ce moment peindre à 
neuf et embellir cet établissement populaire, 
ou le public trouvera toujours une buvette 
propre, bien tenue et garnie de liqueurs et 
cigares de première qualité. Comme complé
ment obligé, le public aura pour le servir le 
sympathique et populaire Alfred Crawford. 
Faites lui une visite.

MM. A. Allan et Heney Bulmer, de Mont
réal, ont eu, hier, une entrevue avec le 
nistre des Pêcheries au sujet de l’exploration 
proposée dans le golfe St Laurent-

Rappetez vous que le Vendredi est jours 
de Coupons. Attention anx Bargains à 
l’Imdérial Warehouse.

Dolmen» et circulaire»
collet» R 
té 114

res, manchons, ■ 
hex Joseph Cd

doublés en fourra.
Rue

Noe marchands se plaig nent violemment de 
l’état du commerce. Les chemins d’hiver 
manquent en beaucoup d'endroits et le tra
fic avec la campagne e’en ressent considéra 
blement.

Grande vente d'un stock de banqueroute 
de jouets d’eufaou» au magasin du jour, 112 
rue Sparks. Fournier et Foreet.

—On dit que M. D. L. Beaudet doit ou. 
vrir de nouveau très prochainement aa fa 
brique de portes et fenêtres sur la rue Flo-

Bobe» peur t *llnre
capote de chat sauvage et manteaux d’aetrk 
kan à prix réduite chee Joseph Côté 114 Ru s
Rldeam
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COMITE DES TRAVAUX

PlfiEOR; t SSION NELLFS

7. WARD.
VT ETC,

Le comité ite travaux a eu une longue eé- 
an ce hier soir.
Le comité a décidé de prendre an compte de 

la cité le canal d égoût sur la rue 0 Connor, 
dont le coût s’élève à $15,000,

Il y avait dix soumissions pour l'ouvrage 
de la pierre sur la rue Di -dsion 
vrage est accordé à M. Thomas McLaughlin 
au prix de 29 et 45 eeutiiis pour la rue Divi
sion et Concession,

Le rapport des dispenses du comité pen
dant l'année est comme suit.

i

m4
110 cuiras Ottaw
lt ROUTHIER,
Molslrf, «-le.

>9 Rue Sussex
tidcau, Ottawa, Ont.) 
vec avantage spécial à I Appropria IV-pen

$13.440 $13,380
...3,834 4.641

. . . 6,835 
. .15,163 
..11,746 
.. .4,891 
, . 3,986 
. .1,963

M. J. ROUTHIER
RUE RIDEAU Victoria

housieDal 
Welli

St Georges

Ottawa ' "

Le comité ensuite s’ajourne

MAN, LL.li.,
de L A. Olivier)

eur, Notaire, Etc,
;reau—

12,950
11,769
4,292
3,992
1,021

Kltleau et Sussex
OTTAWA, Ont N TE AU PRIX COUTANT 

NTE AU PRIX COUTANT 
NT K AU PRIX COUTANT 

OUTANT

IL ET ER

CHRONIQUE DU JOURVENEE.AU PRIX Cà MacCRaKE.N
reurM, N «il litres, Etc,
ET OUEBF.n

.'hamb- rs, Ottawa, Ont-
ICI ET AILLEURS

QUELQUES SEMAINES 
POUR QUELQUES SEMAINES 
POUR QUELQUES SEMAINES 
POUR QUELQUES SEMAINES

POURLAVISH & WYLD Itlpht 'rie
rKlfh >, NOTAIRES, r. o

ïpark J. Ottawa, Ont
HOTKL It US {M,

. I). H. MaiTavinh \Vk.WVl®,i

La diphtérie fait des ravages à Bucking- 
eufant deham, la dernière victime a été 

M. François Latour, et aujourd'hui la mala
die est entré dans la famille de M, Gauthier
qui est nombreuse.

rail & ültlïcll Jé,
DGA TS

I.e* equal right
L’association equal-rigMiste d’Ottawa veut 

faire parler d’elle. Une assemblée a eu lieu 
avaut hier sous la présidence de M. lèche 

Henderson. lia été décidé d’envoyer des 
représentants à Toronto pour assister à 
réunion de la branche en cette ville le 27 
Courant, avec mission de présenter 
tion pour abolir toute exemption de taxes. 
Les représentants comués à cet effet sont le 
Révérend Dr Moore, George Hay et I). L. 
McLean.

PI6Ï0»nra, Age-il* l*-»rlemen« 
itairw. oie. etc.

) Elgin, Ottaxvn
IE DO 80t.8MLL)

McLean C.A B.ancne»

AliRIN, L.L.B
ICAT, F TC,
Tie Elgin, Ottawa

Concert »uere
FISHER été donniUn ^rès beau concert sacré a 

avant hier soir dans l’église St Jean Bap
tiste, soi .s le patronage de Sa Grâce M onset " 
gneur l’Archevêque «l'Ottawa, pour venir en 
able à l’achat d’un orgue, M- Davies, de

oilici.eur, Etc.
Suprême, le Parlement 

temenis l'ublic*.
l'Immber*, «Mtuwu, O

I
RUE RIDEAU l’église St Alban, a touché le vocation et le 

chant a été fait par Mlle Smith, M. E. 
Bel lean, et les révérends MM. Champagne

-, Avocat, Cours Fédérales 
88 rue Welllmaon.Vtlawa

K MvVHaIS
I t.l THf K, 8IC

et Dallairc.

Pour le* course*
Joe Martin, le célèbre jockey «le Ogdens - 

burg est arrivé hier à Ottawa, avec le fa
meux trotteur 1 an Handle, qui appartenait 
à M. Éiggins«le Praseott. Pan Handle pren
dra part

URKAL : —
» Chamber*, Ottawa,

lYYtH 4 G'jDFHtl
, BOL LICITE U RS 
r Supreme et l«-1 arleraent

prochaines courses dans Ot

La demande pour notre thé 
de 30 cts a été si grande, que 
nous avons cru, dams l’intérêt 
de notre clientèle, d’en ache
ter une plus grande quantité 
que d’habitude Ce thé est 
maintenant arrivé, et nous 
l’avons trouvé bien supérieur 
à celui que nous avions aupa
ravant, de sorte que la de
mande augmente chaque jour. 
30 cents la livre, ou 5 lbs pour

rue Meti'iilfti. Ottawa, Out Il laisse «le» «*rf'»ncl«*r»
F. Il UllRYSl.KB Un jeune employé civil est parti pour 

Boston, la semaine derniè-GODKlUtY l’Angleterre, 
rebaissant derrière lui plusieurs créanciers 
et amis qui regrettent vivement son départ. 
Ce jeune homme n’était à Ottawa que depuis 
deux ans, et il avait été placé dans le dé
partement des Postes, à son arrivé de l’A
mérique du Sud, sur la vcoommamlation de 
l’honorable M. McLellan. Ce jeune hom.

* CODE
8»llle«leur». Eté.
X, RUE SPAKKSf
l’Hôlei Ru s-II.

y * ânow
me menait la vie à grandes guides et se plai
gnait souvent de la petitesse de son salaire- 
Il empruntait alors à droite et à gauche 
pour subvenir à ses folles dépenses. La 
semaine dernière, étant plus pressé que d’ha 
bitude par ses créanciers, il annonça qu’il 
venait «le recevoir une lettre lui annonçant

VIT VUS POU B LA 
, NOTA JIU* H. t-TC,

A T. Snow.5 

privilège d# 81.n temp#.j

STROUD & FRERESi & POWELL
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109 rnc Rideau et 173 rue SparUe t&ptes en Angleterre lui les-qu’une de
ait une héritage. Mercredi dernier il par 
taitj pour Boston, 
créanciers
sa tante en Angleterre ne soit fausse car, 

billet signé par le jeune homme et en
dossé par un ami vient dû ces jours-ci et 
s’est sans doute pour échapper a cette éché- 

et à d’autres prochaines que le jeune

’ I
mais ses amisiis en te de l’M Rusai roient beaucoup que l’histoire de

F. C. Powell.
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ir, etc. Agent pou 
rl ment H les D 
nls ublics 
Rue 8| ai ks, Ottawa

UNEr la Cour

homme s’est enfui.Lettre de Santa Claus 4'hute de soixante pied» «One f ni«in>nle
Il vient de se passer à Québec une scène 

très émouvante sur la falaise avoisinant le 
site «le l'ancien parlement.

Une petite fille «le six 
mée M. Jones et demeurant rue port Dau
phin s’amusait à glisser sur une légère traî
ne quand tout a coup traîne et enfant fu
rent précipitées du haut en lias de la falaisei 
hauteur de 60 pieds. Une dame âgée d’une 
cinquantaine d’années, tante de la jeune fille 
voyant l’accident accourut à son secours en 
se laissant glisser le long du cap et se cram
ponnant aux arbustes, M 
droit où le cap tombe à pic, ne pouvant plus 
avancer elle se mit à appeler au secours.

Quelques personnes accoururent et don - 
lièrent l’alarme. L’enfant était tombée en
tre le cap et la propriété «le M. Ledroit. 
Plusieurs hommes s’empressèrent d’enlever 
une porte, non sans difficulté, en-arrière de 
la bâtisse et trouvèrent la petite fille près, 
que ensevelie sous la neige. L'un d eux la 
transporta «luns 
naire elle n’avait aucunes blessures, sa if 
une légère égratignure à la figure. Elle fut 
confiée à un Tocher qui la condui«it chez sc8 
parents. Quand à lu tante de l’enfant, elle 
l’a échappé belle. On parvint à la sauver 
«l’un danger eminent an moyin d’une corde 
qu'on lui jeta et à laquelle elle se hissa et 
parvint à arriver 
elle fut reçue par quelques personnes. De 
même que l’eufant elle n’avait aucun mal. 
Elles pourront dire qu’elles l’ont échappé 
belle.

M. Rusk, surintendant de la société pro
tectrice des animaux, et M, John Smith,'du 
foubourg Montcalm, ont pris 
ve au sauvetage.

L’enfant qne nous avons vue chez son père> 
qui est un des commis de la banque de Qué
bec, semblait être enchantée de l’exploit 
qu’elle venait d’accomplir bien malgré elle. 
Ce qui l’occupait surtout était la perte de 
son traîneau et d’une petite pelle. Il es1 
vraiment bon que fillette ait été retirée sai
ne et sauve, car elle est gentille à croquer.

—Les hibous sont excellents pour détruire 
lee rate, parait-il. M. Lefebvre, de l’hôtel 
Rueeell, qui en a eu un de présent de seg 
ami»; l’a laissé libre dans la cave de l’hôte 
et ir lendemain , il trouvait trois rate tué 
sur le plancher .
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LTtUNCHIS EUR. Noble Cock a Doodle Do :—
Très brave et très bon fils 

de l’Aurore, Moi Santa, l’an
cien, te salue toi et les tiens 
Puisse tes chants toujours se 
faire entendre et ton empire 
augmenter. Ne t’occupant ni 
de la manie itqual-Rightiste, 
ni de la manie Anti-Canadien
ne de Mercier le National, et 
encore moins de la blague amé
ricaine de Wiman, tenez-vous 
unis et descendez dans les pro
fondeurs des mers, tri et les 
tiens, excellent Doodle do.

Avant l’ère de Job le Pa
tient, j’étais, ce que je suis, un 
Errant sillonnant la terre. Et 
dans le cours de ces milliers 
d’années, je n’ai pas vu un 
meilleur magasin pour Tante 
Cousine et Soeur Santa à visi
ter pour acheter des Spéciali
tés et des Nouveautés pour 
Dames, Demoiselles et En
tants durant la présente saison 
des Fêtes et par conséquent je 
conseille a tous les membres 
de ma famille qui le peuvent de 
visiter cet endroit “DU SEUL 
PRIX. ”
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THE — S’il lui était arrivé malheur ?. 
I Si elle était morte ?

11 allait enfoncer la porte du pi; - 
card, sortir,quoi qu'il arrivât, quand 
il entendit la voix s’élever.

Puis la porte, forcée, s’ouvrit avec 
fracas.

L’homme entra.
Mais à peine avait-il fait un pas 

dans la pièce qu’il se mit à pousser 
des cris de tei reur ...

— A l’aide / à l’aide î 
on a assassiné Delphine

Et Edgar l’enfendit^qui se précipi 
tait dehors en criant toujours.

Le jeune homme resta un moment 
immobile, comme pétnflé, le sang 
glacé, les c heveux hérissés d’hor

iu recours !

Assassiné D Iphine ! Qui ? Com* 
ment '! Quand ? Pendant qu’il étiit 
là ? Dans ces quelques minut s ?

D'un coup d’épaule vigoureux, il 
enfonça la porte mince du placard 
et se précipi'a dans la chambra à
COUCh 8".

Delphine était ét ridu sur le ta
pis, inanimée, les vêtements tachés 
de larges i laques de sang, la face

La clarté blonde de bougies l’é- 
! clairajt et mettait des étoiles sur ses 
! b joux-, resta s à ses o e lies et à sis 
' poignôis.

g/ir n’en pou va il revenir.
Quelques minutes auparavant, 

elle plaisantai l"et riait avec lui. Elle 
était pleine de vie. Ec maintenant..

Il se pencha.
Elle était encore chaud1».
S elle n’etait pas u oi te t
Il l’appel i cheicha à le ranimer.
Peine perdue.
La poitrine était traversée {par 

laie béante horrible, d’où le

OIL
CO

FET JIIuI jETOIST

i-.dLE DEAME
DE:

CHARTRONS
PAR

ang s’était échappé à gros bouil-JULES DE GASTYNE

j Pourquoi l’avait-on tuée ? 
j Et quel était le misérable ? 
l 11 était donc venu qu’elqu'un ? 

Le premier, sans doute ; celui dont 
j es pas l’avaii nt fait fuir. Il était par 
ii, maintenant. Comment le ratlra-

Le jeune homme était viol-mi
ment ému. ,

Mille pensées se croisaient dai.s 
son cerveau d l’aspect de ce cadavre 
sanglant du cadaVre de cette femme

qu’il avait tant aimée?
Au dehors un mouvement com

mençait a se faire.
Les habitants, éveilles par les cris 

de F-Tiiandiz, allaient envahir la 
maison

La justice viendrait.
Ou l’inteirogeait on lui demande 

rail des relis* ignementb*
A celt pèhsee Edgar se sentit pris 

d'une peur, se trouver mêlé à une. 
semblable affaire, linéiques jours 
avant son ma iag«?........

De pliine étau morte, line pou
vait êlie mile à rien.

Il allait fuir avant qu’on

PREMIÈRE PARTIE

LES DEUX RIVAUX

I

Eh bien ? fit Edgar.
—Je ne veux pas qu’il te voie. Je 

lui ai dit que navs avions rompu. 
Cache-toi !
—Me cacher ? Pourquoi?
—Pour moi. Je t’en prie...Entre

là.
Elle avait ouvert la porte d’un 

couloir, puis au bout de ce couloir 
d'un cabinet de toilette très vasle, 
qu’Edgar connaissait bien.

—Reste la dit-elle.
Fui*eité réfléchit.
—S’il lui pren lit l’idée de venir

là?
Et elle ouvrit un placard, un p'a* 

card où elle serrait ses robes, tin 
placard d’où s'échappaient des sen
teurs de linge embaumé, tout plein 
d’odeur d’el.e, cette odt ur qu’il avait 
aimée-

—Cache-toi là, fit-elle.
Il hésitait.
—Oh 1

le
vit.ne te laisserai pas long

Sous un prétexte, je vais 
le renvoyer et te délivrer.

Avant qu’il eût pu répondre, el 
le l’avait poussé devant elle et en
fermé.

Un grand silence se fit dans l’hô 
tel, un silence 
minutes; puis

I chercha son ch ipeau, que Del 
phme avait caché sens un meuble 
dai sla piècipitatiou de la fuite puis 
sa c anne.

La canne éta t restée sur le cana-

temps

pe.
Il la prit.
Il eut un inouvemet de stupeur 

teirifiée, \
La lame avait été tirée"
Il ne resta.t que le fourreau»
Il parcourut la chambre du re- 

gaid, et il aperçut la lame à quel* 
ques pas du corps de Delphine,toute 
lougede sang,

C’était avec son arme qu’on avait 
frappé la malheureuse femme.

Il jeta la canne, mit son ch ipeau 
11 se précipita dehors, la tète per-

Si on allait le supçonner, l’accu-

qui dura plusieurs 
Edgar entendit tout 

à coup, un cri, un cri perçant, si
nistre, qui s’éteignit aussitôt et 
glaça le sang dans s* s veines ; 
suite plus rien, pas un bruit, pas un 
souffle.

La maison sembla plongée dans 
la mort.

:

IV

Quelques minutes se passèrent, 
terribles, int* rminables.

Edgar de Cordouan, ramassé dans 
ch -tte séparée de la chambre 

à coucher qu’il venait de quitter 
par toute la largeur du couloir et 
du cabinet de toilette qui était vas
te, comme nous l’avons dir, pei Ju 
dans les ténèbres, n’usait ni remi.tr 
ni sortir, ne se rendant pas b:eu 
compte de la nature, du cri qu il 
avait entendu et de l’endroit d’où il 
était parti.

Au premier abord, le jeune hom
me avait cru reconnaître la voix de 
Delphine, et cette voix lui avait pa
ru sortir de la chambre à couch r ;

is, en réfléchissant, il pensa qu’- ! 
il s’etait tromp-; il l’espéra.

Pourquoi Delphine auiaitelle, , , . . „
poussé ce cri étrange, aigu, qui n’a-1 son nom, dont il était si lier, 
vail rien d’humain? compromis môme a tort, dans une

Il se rassura un peu, mais néan- affaire criminelle........ dans l'assas-
moins son cœur battait fort...........et - inat d une lemmu.

11 fallait f ur coule que coûte ... 
se sortir indemne de celte smg an
te aven’uiv.

Personne ne l’avait vu 
sou e ne savait qu’il fiait à . 

il pensa à Henri Soulac, a qui il 
t dit sa vésiie;

Mais Henri comprendrai il lui 
H- nn ne le

1
sei ?

Il ne voyait plus Le sang bour
donnait à ses tt mpes 
hors dis rumeurs montaient, les 
rumeurs d une foule épeurée qui 
s’amasse. v 1

Le malheureux chancelait,
ï*

brii-é.
il se justifieiait, il le savait 

bien .
Peisonue ne croirait à sa culpili-

i
Mais c’était déjà trop, pour lui. 

dans sa position, qu’on pût un ins
tant le soupçonner, l’interroger.

Que penserait A* nine son pure, et 
son grand père à lui le vieil ami
ral de Cordouan, quand il verrait

une sueur glacée avait mouillé ses 
tempes.................

L’oreille tendue dans l’ouv rture 
du placard, il tâchait de percevoir 
un mouvement, un bruit de voix 

ui lui indiquât la présence d’un 
tre vivant dans la maison.
Rien...11 n’entendait plus rien...
Il essaya deq 

cachette et d’aller jusqu’à la cham
bre à coucher, pour se reud'e 
compte de ce qui se passait, mais 
Delphine avait refermé la porte sur

.. Per-

demeuderait le secret 
trahirait pas.

Il était arrivé à la port e d’eutrôe 
Il avait rencontré pei tonne, 
marchait le plus doucement possi
ble comme s’il était veritable crimi-

uiller doucement sa

11

lu.
Pendant que le pauvre Edgar res* 

tait ainsi perplex-, liés embarrassé, 
ne sachant ce qu’il devait faire et 
fort ennuyé d-j la mésaventure qui 
lui arrivait, fort ennuyé de se sentir 
emprisonné là*dedans sans prévoir 
quand il serait déli vré; pc ndant qu’il 
était dans cette anxiè.é, disons-nous 
il entendit tout à coup trois coups 
secs frappés distinctement à la porte 
de la chambre,

On ne répondit pas.
Une voix dont le timbre parais 

sait rude appela alors :
— Delphine 1 Delphine 1 
Môme silence.
La voix reprit avec une nuance 

d’impatience:
—1 Ouvre 1 c’est 
Rien ne bo 

et la terreur 
d’Edgar,

8 Ddphine ne répondait pas c’é 
tait donc elle qu’U avait entendue ? 

Une pâ.euir soudaine l’ënvabib

Dans la cour il allait se cacher 
dans l’ombre puis quand la foule 
envahirait la maison sur les traces 
de la justic , il se mêlerait aux cu
rieux et se faufilerait dehors.

H ouvrit ta porte avec précaution.
Il respira.
La cour était dàseite.
Pvrsonue n’avait ose entrer avant 

la venue des magistraits que l’on 
était sans doute aile prévenir, et 
veux*ci n’étaient pas encore arrivés. 

kTout allait pour le mieux.
Edgar se glissa doucemtni par la 

porte entrebâillée, mais il n’avait 
pas encjre fait un pas, son corps 
entier n’etait pas sorti, qu’il se sen
tit saisir par le bras par un homme 
qui était collé contre le mur et qu’il 
n’avait pas aperçu.

Ceiui-ci, aussitôt, se mit à crier, 
avec le plus pur accent de la Ga co
gne :

—A meii mil é J.ouj, jô le tiens 1

moi, Fernandez 1 
ugea dans la chambre 
s’empara de nouveau

:

i
Publiée p

LE CANADA JEUDI 1* DECEMBRE tdSa

:
Je tiens l’assassin!

Edgar, blanc d’épouvante, essaya 
de se dégager, mais les mains de 
l’homme le serraient comme dans 
un étau de fer........

EcuriedeLoüage!l'HOTEL_:™SHI#GlENTREPOT DE MEUBLES
iUE PREMIÈRE CLASSE' V

M Arthur (.hwfihig,
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* Cushing ’
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M. JOSEPH SENEGAL dé
sire annoncer au public, qu’il a fait 
l’acquisition de magnifiques voitures de 
tous genres pour son écurie de loua 
ge et qu’il tient aussi des chevaux de 
première classe.

PENSION DE CHEVAUX
aussi an"

noncer qu’il est prêt à recevoir en 
pension un certain nombre de chevaux.

On est assuré qu’à cette écurie de 
pension, nos chevaux sont soignés judi
cieusement et traités avec douceur par 
des personnes bien entendues et sous 
la surveillance immédiate de M. Sené- 
cal lui-même.

IAux cris poussés par 
un grand mouvement se produisit 
au dehors. Eu un clin d’œil, la 
cour fut envahie.

Mais, du Edgar à celui qui le 
tenait, vous êtes fou ! Je ne suis
pas un assassin ! Laissez-moi........

Des voix criant :
—Ne le lâchez pa=...Tenez bon ! 
As pas peur! répondit l’.ndividu, 
grand gaillard long et maigre 

—Tiens, s’éciîa quelqu’un, c’est 
Tuitas! H «r ii, Tartas 1 

—As pas pur! rôpéia Tartas.
E. il serait à l’étouller le pauvre 

Edga»-, plus mort qu’en vie, et, 
n’avait mê i ep'us la force de parler 
de se défendre.

Il essaya pourtant de dire encore 
—Je ne suis pas l'assassin...Vous 

vous Irom

meurs ....
La cour était pleine de monde... 

el un il >t houleux d-- cuiieux entou
ra t les deux hommas........

A ce moment, un des plus rappro
chés reconnut Edgar.

—M. de Goidouau! s’écria--il
d’un air effaré........

Et le nom circula aussitôt, agié- 
ménté de cette explication comp 6- 
rnentaire :

—C’é ait son amo veux........C’est
lui qui l’a tuéd........

K Igar avait entendu prononcer 
son nom.

Il tenta un nouvel effort.
—'Je n’est pis moi, mes amis...
Il y a erreur.
Tartas se tenait vers lui :
— Pourquoi fuyaU-tu, si ce n’es 

pas toi ?
Et dix autres voix répétaient :
— Oui. pourquoi fuyait-il?
—Ne le lâcha pas reeomrnand i-t- 

on encore. 11 expliquera devant la 
justice......

As pas peur ! dit pour la troisiè
mefois Tar.as, et il maintint plus 
solidement sa capture.

(A continuer)
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II'IaIc Ula**>

ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMAND

JOHN SHEPHERD 

227, Ituf Bide ui, Ht av

(Oi l (lesr tpjll’ hliviiire iueen (Près de la rue Sparke)
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ne chez les ci 
île heure, 
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s les
a

îmes affei
hernies arrivoi
mais assurée. ous acceptons 
lettre confidentielle contenant 1 
cription détaillée <le la maladie et ae 
compagnée d’un timbre d'affrancliisse 
ment pour la réponse 
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61 BUE :S. LE VEILLEm 's maladies de 
culièrement 

scs, l'épilepsie 
botirclonnenid

ne, la chl< 
infailliblement 
méthode ration 
ijuatre semaines i, 
euccès les ])lus merv 
d'asthme et d’affec 
Prière de non 
fiance les deeeri

Le :s affections nerveu- 
les maux d’estomac, les 

cilles, les osalgies, 
nau xde t«‘ te,

guéris par 
iiielle. P.ii

te nature,les"
OTTA\Z

HRlPKlETtiRv;
, la migrai- 

notre célèbre

rilit<;, les u" à Hambourg I 
lagne. ) DEPECHESS I)N'0Ti;oMPSONr I ''rmeï *f ^,nlllllc que r‘OU3 avons fait 'acquidti

Sul keys, eic Riant .rrivant <ie Ch eago et des litres Tllles8Paméri 
de grandes connaljsaucea dan 
favilon. Nos ouvri-:s sont tons des ;lv 
luatô ‘a ix employés ont a ,-si les meilleurs que 

^tt-nfi ,n spéci i’e «»t proinp-e à toutes oomi 
en pratique dans tour-s le - branches de rôpation?.

inea nous

po«te d'affaires e 
vo lures Létrères.

de| trm i’n——

A NOS ABONNES cilleu* dans des cas 
maires.

su avons puise 
mesure de garantir e tière satis- 

et travaillant sous notre lireition ; leu 
l'on puisse ae procurer et noa prix 

mandes, tel eat le système qus nom

so, (Service Snon* som 
s habiles

nous avon

très bas 
s m ttOd‘«

i pu Inn 
en pleine con- 

ptions détaillées îles 
ladies en y adjoignant 
(franchissement pour la n 

^Officin “HYGIEA" à Hambourg I

s adresserIMPORTATEUR qaaranlaine

56 RUE DULY ■ ■ 19 ET 21 RUE STEWARTUne ami 
unes pcm 

ue nous avions

once spéciale a paru dans nos vo
lant quelque temps, annonçant 

fait des ai rangements spé- 
du Dr B. J. KEN- 

éditeur d'un 
cheval. Cette 

nos abonnés privilège de 
exemplaire de ce 

grand mérite. Ces arrau- 
cnouvelés 'avec la Compa- 

un temps limité. Ne man- 
i chance de vous procurer 

Pour les ama- 
est indispen-

Montréal, 20 déc 
qui a affecté les auj 
du czar de Russie, 1 
train de faire le i 
aussi rapidement qi 
Nelly Bly. Partie 
bourg il y a à peint 
a touché tous les pa 
attaqué plussteurs g 
différents empires, 
g»ant um> vaintaiue 
New-York.

Ce tour de force 
qui sans être contaj 
pas moins très ennu 
jusqu’à un certain ] 
non montréalaise, 
les ravages qu’elle a 
pays il y a au-delà i 
d’années.

Aucun cas n’a ce] 
gnalé en cette ville 
quas médecins aient 
gué sous le nom de 
de croup ou même 
ou autre maladie coi 
épargi eraux familei 
bur -au de santé.

En réponse à un : 
la prebse le Dr Labt

un timbre B 
pou se. §jjd’a

aux, avec la Compagnie d 
•A 1.1., Emisbiirg Falls vt.
, Traité " sur les malmlics du 
nnonce donnait 
ecovoiv gratuitement 
• Traité-° d'un 

gements ont été r< 
gnie, jioiii- d’ici à

c.)---------DE---------
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Solution i AntipyrineTahssbiieS ntiment complet aux 
article est urant- 
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IJn asa.
Ghaü.rU

immédiat
reprèseu 

Reparations de montres 
les règles de l’art hez 
No.30 r -e R id "m
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noble anim

ivrage iiniiu 
de chevaux H NO R HZ 

ès -lu mint druHapmiilatlies de dy
La TROUETI’Erè lii

apide de cet ouvrag 
Canada, en a fait ui 

genre dans le 
nt application 

timbre de 
otre lettre et vous 

- ’’ gratuitement. 
10 Nov. 13 ins.

ablement i Hete icniarquu 
aux Etats-Unis et en 
îles prehiières autorités du 
monde entier. En faisa 
pour ce “ Trait'-". Placez un 
|xiste -le 2 ccntins dans votre L

CHEMIN DE FER CONTRE
migraines, maux tie Têt' Névralgies 

Ca! trues. Asthme, Thuphysême, Haut te 
Itiunnn/isine, Sciatique et DOULEURS en général.

■' •••".'■• y’-v.'ser f ASTIV YitlAK de TROCETTK
Vento sa tes: à M s, B. H&taE a, 234, bo'slJ Voltaire

Dcpo- i'.Vry à Ottawa : Dr F X. VALADE.
L»' Ed. HOIUN & G". - A Montréal : LAV1GL 
ET DANS TOUTES LES

Américaines,
Anglaise
Ecossaises La Route dire te.‘entre l’(

p-iin's du Bas lu KL Laur'-nt, - 
des Chah lira, province de Qué 
si que le No iv «u-Brunswick, 
veil-Boosie, ’Uedu Prince Kd-mard, e 
C-tp Breton, les i es de la Madeleine, 
Terr nc-t .e el St Pierre

Ouest et
de ln Beie

A Québec : D ETTE& NELSON
l'RINGIPALBS PHARMACIES

::....joints, sans

Les trains express 
sont clans ces dire 
ment éclairés par 

de la In

----- Coin des rues------
L;-s trains exp ess quittent Mo 

es jou a ( l-manches
latioo de to 
i de charp,

itréal

de l’Intercolomal qui 
ections sont brillam- 

- l’électricité et chauffes par 
icomotive. Tout cela donne 

, de confort et do su-

mdent 1 d<
ngemen l>é -isioii | «neutre vouce n«i»i 

le l«MirntAtix
Article 1. Toute personne qui retire rég'\ 

lièrement un journal du bureau ce poste 
qu’elle ait souscrit ou non, que de joù.maj 
soit adressé à son nom ou à celui d’un auti 
est reponsable du paiement.

Article 2. Toute personne qui 
journal est tenu de payer tous les 
qu’elle doit sur l’abonnement, 
l’éditeur peut continuer à le lui envoyer jus
qu'à ce qu’elle ait payé. Dans ce cas l’abon 
né est tenu de payer en outre le prix de 
l’abonnement jusqu’au moment du paiement 
qu’il ait retiré ou non le journal du h 
de poste

Article 3. Tout abonné peut être pour 
suivi pour abonnement dans le district ou !e > 
journal est publié, lors même qu’il demeu ’ 
remit à des centainesde lieues de cet endroit 

Article 4. Les tribunaux ont décidé que| 
fait de refuser un journal du bureau de, 

poste, ou de changer de résidence et de lais
ser accumuler les journaux à l’anciemie b 
adresse, constitue une présomption et «me* 
preuve prima facie d’intention de rende,

V nt I (1 R E sre'i
CHEMIN DE FERli'

««OTTAWA CAPDA ATLANTIC” quarantaine qui not 
qu’un vain mot. 
ne vise que les ste 
tant le St-Laurant et 
liberté aux chemine 
qui rend probable a1 
l’apparition de cette 
laque partigulièreme 
et aux enfants.

Nous publions sur 
re page, l’état des eff 
cette infection à Ntv 
avec intérêt les syn 
découvre chez les ma 
méde qu’on emploie

La prudence est la

VIM6IGRF8IE DE KI*>GS>0«. 

A.. HAAZ &o CL -5
MANUFACTURIERS]

la vapeur
beaucoup «l'avantages, 
reté aux voyageurs.

Les nouveaux et élégants trains exp 
ceux «le jour et ceux de nuit sc dirigent 
mêmes endroits.

renvoie un1 
arrrèages 

autrementLA VOIE LA PLUS COURTE
-------BNTHB------- n«- Vin» Itln .ic». Cidre, HhIIi el nnlrm 

. VIN 4IIIRE.N
Garanti» Pnrs son» tons les Rapports. 

;EV VESTE A OTTAWA 
l‘nr lon« leu 'Crlnrtimiu Knlelen.

La LIGNE DES PASS 
Canadiens e-EübopéennePeintures préparées, 

Peinture, 
Tapisseries, 

Vitres,
Mastic, 

Pince Ui 
Huile, 

Etc.

iAontreal et Ottawa Les passagers pour la U ramie Bretagne ou 
le Continent, quittant Montréal le vendre
di matin arrivant à temps samedi pour 
prendre le vapeur destiné au transport «le 
la malle, à Halifax.

L’attention «les e 
rectement sur les 
par le train pour le transport «le 
en général «le toutes les marchai! 
tiimtion «les Provin

-------BT-------

J1TTAWA A BOSTON BT N K W YORK 
BT TOUS LES POINTS A 

L’EST ET AU SUD.
xpéditeurs se porte di- 
raniles facilités offertes 

«le la fieu

'■ Fl gare, les Mains, la Peun et 
Teint eu g ii-rul.

Crème de Miel
et d’Amemle de Hinds, Gelée 

«le Concombr«j et tes Boses de Muloderma. 
Un assor iment comp et --i nouveau des ar- 

licies «le toilett cxlesvus vo
ua it d’être reçu,

P°,:.r,r; le

rtation des 
aux mar-

Ve reté.Les convois partiront de la gare de rue Elgin 
comme snit

TUAIN EXPRESS DE MONTREAL

RBSSse racor- 
l’Kiprcss du 
r 1* iiui-at et à 

and Truao pour 
là à 11.80 a.m.

AIN RAPIDE avec salle 
u«*r, arrivant à Mon tr 

à 8.20 p.«t., se raccor iant avec les 
Verront Central et du Grand Tr 
l'Est,

Les convois arrive- on 
p,m de l’E t, ae ra< 
aventure Montréal, 
et du 8ud

Char IN' da 
Montréal. „•

Un ti>'- ;.iiVera a gare du « hemin Rioh- 
mond à *. ■ - *• ni- et «-SA p. m. se raccor
dant avec lu j trains Bxpaesa de Montréal

neuve, aussi pour i expoi 
et «les produits expé<li*.>8 
l'Europe.

New-York, 20 déc- 
à New-Yoik ; le fait 
hui income table, bè 
mie ne se soit pas eue 
propagée.

. Le médecin du cor 
le doc.eur Ramon Gi 
de faire une enquête 
miers cas qui out été 
son rapport officiel, 
famille attaquée par 
tant qn’on peut er. jn. 
de M. Albert Kiam 
raut au No. 133 Est 
famille est daus nue 
et se compose de tre 
dont sept ont été atte; 
ladie. La plupart, d 
déjà en convalesc nc«i 
pos.-ible de découvrir 
g-ippe est entree dam 
mais il a été cous ate 
de ses membres avale 
ment des le1 très de Bt 
l’épidémie, et que.q 
semblent portés a ci 
grippe est venue d 
Prusse par la poste.

C’est une erreur de 
ce sujet le docteur Ed 
pe est causée par l'eu 
phère. Elle est prod 
par un bacile qui sé 
l’air, et il serait, pa 
ridicule de vouloir is< 
nés qui en sont attei 
tends à ce que l’on e 
nombreux nouveaux c 
car puisque la grippe

Pour billets et informations concernant c 
fret et le passage s'adresser à ITKl.lT! RhBlK CHITKU8H. A. MIHMICKTRAIN EXP 

tiant avec 
Grand Trône à Cote n pom 
Montréal • vec les train du Ura 

Est et le Sud

8.00 A.M G. XV. ROBISON, agent pour les passa
gers et le fret «le l’Est, 21304 Rue 
Saint-Jacques, Montréal.

E. KING, agent des billets,
27, rue Sparks, Ottawa, Ont.

D. POTTINUER,
Surintendant

Bureau «lu Chemin de Fer, \
Moncton, N. B. 14 Nov., 1881). /
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face de la rue York. Habita d‘b< 

de femmes, ne toy .s, teinta réparés et 
ameiif Tapis de pianos, de table, ri leaux 
de ilarnas, bordure» -le ri fe-.ui, etc-, nettoyés 

eints à la perf cti-m. Plumes d autru- 
s-lon l'espèce prod

e o nmes «-tchimiste et:droguistbEst, » -rivant1
75-R ESPA KS-75
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ches teintes s-l 
toy .-es et frisées

Prescription poor médecins et, familles 
é.-srèes a ec soin

téifiphont.ja*

éai
dude Peintre en General ouc pour

-Général. p "6 umnnljation
BFANDKKIB

On ne se sert d’aucm nrocôdé chimique. 
On se fie à l’habileté dt notre main d'œuvre 
Satisfaction gar«ntie On va bercher «-I 
on délivre les ordres par toute la ville 
Les collets et les poignets 2 cents chacun.
JE&. Q-A-GKEsTOICT, Prop.

504 me SUSSEX devant la me York

nt à 12.30 P. m et 8 10 
rdant A la gare Bon- 

ns de l'Est

Pullman en.» les trains de

KTAHMS8E.HKKT DE TA/LI.KI’K

ns de messieurs faits ot répe- 
ction garantie

A. DAOUST, t Ullemr,
No. 18 roe Nicholas. Ottawa.
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UNIMENT GÉNEAÜ g
avec les irai

Habilemei 
rés. halisfacASTHME

CIGARETTES INDIENNES 36 AJVS DE SUCCES

m remplaçant le 
Feu sans dou- 

cliùlu du 
poil. — Guérison 
rapide cl sûre 
des Boiterie*, 
Foui u re*,' 

ts, Molettes. Vesslgons Eugorge- 
ts des jambes. Suros. Eparvins, eu.

main x*»xoa
A Ci», fhtrmtcltiu â ftrlia» e*î*AU-T

Le pint «-fflrace de» moyens connus pour 
battre l'astUme, l’oppreeetom. la toes 

. les catarvîses. l'Ineomnle.

an 9 la
Hull.S. 8 iccursale, sa No 160.

uuimMB msst ftMiKNVSOH EXPRESS DE BOSTON BT NEW-YORK 
VIA ROUSE’S P- HNT

1 OO Vf Quittera Ottav a gare de la 
1 "V *• titt rue Elgin, arrnant a Rouse's 
Point t. 6.40 p. m. et ec raccvrdau à cet en- ’ 
iroit avec les trains du Vermont Centra! et j 
Delaware et Hudson, pour V B-,t et ie Su«t, ! 
srrivao à Boa-on à 7 40 t à Nvw-Yo-k à 7 
00 le lend main malin.

Des chars doitoire pullman nom attachés 
avx traîne entre i ittawa et Boston. Les pas
sagers :’•) a*a pour New York prendront 
les Pullman à Saint-Albana ou » Rouse's 
Point

Le» billets, les lits 
eeig jeiuenl peuvent êi 
des billet;- tie la cité

EXPOSITION
D’or et d’ArgentfMATT.OoEGRiMAULTsC1"

Q PIM A ULT A C*«, Ph t rmscieis à Puis 
UiKCTiO* d» «ATIC0 «= 8RHAULT A OU i

•Ile * ■ nuis 1 n qnel'|nes années une répe-
tation «mverselle,. goerUen peu é*‘-----
Ici éc-iiilrmeoL le» plo« rebelles.

CA P SU'. ES su ■ ATIC0 is 6RIBAULT * OUI 
ne fatiguent |-ae l'eilumac comme le foe* 
Mite* lr> C3r«alei su copsho liquide el sa 
mbèiei .-u ri s- ni rapi.leaenl.

~ DU CANADA —

“CITIZENS”
PhieGÊNEAÜ, 875.me St-lfonoré,Parie
OOOOOé-OOOOO

FONDEE EN IHtiS

Pkincipal : Edifl e de 
surance

Nous exhiberons dans notre vitrine
Samedi le 14- Décembre

depuis »hrs. jusqu’à 10 hrs. du soir
(IOOO) UN MILLE (IOOO)

Montres d’Or et d’Argent.
Le stock le plus considérable qui ait 

jamais été exhibé par aucune 
d’Ottawa.

Nous faisons maintenant 
â bon march .

Bijoutiers en gros et en détail

B H Al 
gnie d x 
rue St. Jacques, Mo

ia Compa-
N6L” 18111 <H1TI*

’-*4.^
‘s

DIRECTEURS :
Bon. J J. G Abbott, Sénateur, Président 

Andr w Allan, Ber., Vie»Près d-nL 
Rots rl AG'Ierson, Fer I Arthur Pr. vosi.Bcr 

D.-sjardius, M P. I J O. Gravel, Ecr.
i» ;i. -iiir.' i-ilf-su-. letroeirslàParte? 

l u i«.. i irt .l . Mi LtwtiM,
et tous au

ecus an bnrean 
Stations.,

B. J. CHAMBERLIN,
Si.rlnUndant Général

jAlp maison
H. M'ouïagu Allan, E«. 

William Smith, s c-tré 
G. E:les hémor 

nternes ou
KF1HEOE PIN CS contre 
roules - ’our les li-morroiJ «s i 
externes. La guériso i ne manque jamue 
de se produire a.-rès iuelqne applicatiom 

Pour himorrotdes ave : écoulement int^r 
ilu sang, demandez la |8upposi'oi"e l‘i 

tll ■ûf». B a

Hart, géram gdnér» une ven:e
SPERCY H TODD,

Agent géi fralyleeiPa'-apere.

WRm*
CAPITAL SOUG HT 
I «épôl an gonveraement fé lérai 122,840 i1 
O. W. 8KGÜIN, EDWARDS KING 

Sou->gent. Agenljd.- ri !e
Hlî" llü»,6FARKl«0 r *AWHl

$1 009300.'
08 Rue Rideau 98
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